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LBS nationa x ont ccu é 
' 

Qui sont les "1_?0,, ? j 
Quelque 1 dunréris sur lr.s principaux d'BntrB IBs 11ind8sirablBs,, Puebla de Valverde -

Quatorze a ions IÉ .. ionnairBs affrontEnt trentB 
huit apparEilS "rO.JgES" Et En ,battent OBUf 

... tw7' 

Le bu. do grn d projet d'a nniet1e lonseil d'Etat Riza Tev/ik. - Le philo· 
qui e il aclu~ll ra cr t ù l 'examH• nu- eophQ Riz a Tevfik u abandonné le 
p·è• d 'l co. 1 n "sto"J de la ,fostice mollde des 1d~es ol do l'euseignomeut, 
Io G A • • est 1 ltquid~r oal e u Ier lemain il" l'armistice, pour fair11 
pnssl' Foi l E.xcept on ù. celt. :,vge del 1 politt•iue li a acçompagné Da· 
mosuro do cl~.n '"CE les cr11nel !'erµé- rnad fferid à Pans pour y signer le 
t~êseuvu~. as;urerla prérlom1vaneel1·aité de Sèvres. Après sa fuite, il fut 

~ iun.grcnpo tur u. aut1e, de au •. c·tcr directe 1r du musée e• s'est occupé 
'I' de.na, 31.- (Du correspondant du ceux ci re idirent au Consulat de la b~IUd entre l•JS dasses, de rPpan· ussi de l'eu~eignemenl en Tr3 nsjor· lajo11mée d• lundi égal•m•nl a éié urquée sou adm•rnllon ,>Our l'Italie fasci;te. 
~an.,) l1ue commission de cinq Eti· l'urq 111 >ou• SI' plaindre. Eu ~our~ drs o Il~ 'P8 Y le~ courant> iùéol·J· da.tio. Il vit avec la retraite qui lui pur une avan<' génerale de .\'alior.aux •ur tous L• m 'li Ire C1'l.no a oifArt un bar.· 
.._ltrca se rendant à Ankara, sous la rie route, ce groupa de 15 r .1guants gtqùe 1 est servie par le gouvernement, 1" fronts. quet o• .'ho.i:L:ir de la rùission ee11a 
f'rE · J 1 t , , 1 l f 1 p r •ontr ~ la clém t t"è 1 nanJ le secteur de Mo.squertla,.sur lt .>ecte:1r de 1 1 tt" · ,_ ••dence d'Abdülhamit .l:layyamin, •'S ~11orm"'.ne11 gro•s1 e une JU l , a c . · . . ,, enco es ~r 1 .re 20. Le chef d'tital major des forces de gno e •JI.il es repa 1 i pout· . aples 
"',. ~r exposer au gouvernement les ~ompacte B assembla dgrnut le ~Oii· à 1 ~gar ,.ed .ct~s u uu pas.;é lom~au,,repression, co/011e/ A.~m~d Re/ik. - Par Teruel, la risistanu des républicains a dt em· où el:c s'embarquera 1 o ir G1hraltar 
101 sulat et demanda airte et protect1011. I qu ont {t 10r1.6tr«s daus u 1 n11lteu sait~ <le 68 miisent•ute avec le Uuio- portte. Parmi les Tlombreuse' po.,ilions' 'quises à bord du trau;;atlsutique Rex. 
'ences et l'oppression auxquelles Le consul. générnl calma la po~ uia: ot .auq t s cond1li•JnS qui. n'o11t plus nist~s s' "1n11 joi11I à l'opposition. Il a par'" naliounux, on cite celles de N<IS de ,1dr<- Los r11la 1'ons "OmmP.rr1':t(BS 
~ t e11 butte les éléments turcs au t1oa et l'nv1ta '' sa dtsµerser. Ce qui rien d~ ~ommu11 av~" la c,iuntt. moral vêcu on Roumanie de1rnis sa fuite et 11ale.1, fias d• la Fuente, Nas Domeno, P1rar de Il Il U • U U 
'"~Y a été hier de passai;e en fut fait. . et no1t11:!ue o1.; l .1 tle !~ 1 urqu1e. élait e1nployê dans les services de -""'!Jatbo, f'hermitage de Sm Bernan e tout le dB l'ilnglBt~np!J 
Gtre 'Tille. \1a1s Antre temps une automobile Sauf l mten:"1ct1ou d_etre admis p~ll· c1rtographie iles chemins de fer de massif montagntu.< du Tosa/ de .•taglia.10. us H !!r Il 
l111e d' . d T tl é monl~e par dos Arablld voulut se danl u11 délai .J, .erminti au •errwe l'Elut. Atteint d'nliénatiou mentale a troup" nationale> dominent dans ce,,.,.," la 

' izaine e . ures 'es~ s aulfrayer do force uu pas3ago drns h de l'F.tal, les personnes qui béné- été interné pendant un certain te~ps Rambla dt la Vinda. us ripub/icain.< on/ lais.sé over l'Esp:.gne n:itional" 
lit a .des agressions do~t _ils ont foule,laquol1c déj:i~xaspéréc,mnlm~ua '1ciuroul de 1'am11istie jouiront d~'à l'Rsile de Kichinev {Bessarabie). Dé· S11rfeterrain2Mmorts,un•centmnedePrison· U U U Il 
~ ~1ctimes il y a trois JOUrs à les occnpanls 'le la voiture. Coux·Cl se r•gune norm,~1. <les clloyeos anss11 cédé en 1'30- .Faute d'un cimetière nia.•: d' nombreuse, mitrailleuses et un ,zombre~ Lood1 'S, 1er jum. (\.A.) -Le dépu­
' la.itya n'ayant pas été admis dans ret1rè_rent .,an• hlossures. . . . iougtemps_qu_il• SP rendront d•gnes: r:rns•ilmnn, il a été inhumé daus un conS1dbablt de /uS1/s m1tra1//•11rS el de fusols. . tri llOi:su valenr Tewple i<>rris ayant 
!1 hôpitaux de cette 'Tille qui sont \fais tes Arabes se ll<'ll!ferenl b1m!ol par l iur p.op. e .11 •Ude de a 101~-, cim~\ière chrétien. L'm•ance coutmue dam luecteur dt Piecla dt demandli &U préside~! du Do~rd of 
'tilt'Es 1 l' . t été en- de cet i11cide11/ simu/la11e111'nf et en ronce ttlmo1ga~e à , ur égard par la' 24 -Gumu!cineli lrmaïl - Elu d~- l'a/u,,de. t...1 plmne de la lfalzn ,.., cc•nplètc· 1 Trade 1 la nomiua!ioc• <l'qgcut com· 'f; par es rança1s on ,. d . ' bl . nat ou. . . . d 1 \ inent occupct, d~ n1lml' que le pic de PiJr/1llc10 iueL'Cl&ux ~n ,lc;p~gue naL·Oull.hste 8\'Alt 
lt ~ici. On les attend demain. 'was e11 rous PTI essanl a coups de D l cl t , .. . li· puté ~e Bursa, au leudema1~ .e a •I la liqn• de la Rambla del Cub1//o. abouti à i'am61iorat1on de. échanges 
"-lgré t t 1 1 c s il revolver S !ures sc>us les yeux des gm- ai;is e eus cepep an ou '" se Cou~titution, sur la liste de 1 Umon et 1 Des cnntre-allaques des miliciens ont ité re· P. U 

\\ ll1 ou es es es m~na e ' dormes. La loca/ilé de D~rtayak fut im· ,·c11•111e11t de noaven11 i\ des actes .de Progrès. li na tarda pas à quitt11r CA rorr.mer a.u tl!llr" le .oyeume- Ill At 

1 antfeste que les élections éta· mediatunellf occupée par la troupe et haute lrol11scu, ou à toute uct1v1té parti pour fonder le parti d'opposi- ~::,st:::~,:;::; ~;~~tu;a~:;::b:~: ~,1'1 ;;:,:~'~ ce terr1loi.·e, )1. Oliver S•:it>ley réJJ01.· 
, Ottt une forte ma;orité turque. 

/ 
E'/' .,. d" 

1 
b ùmg~o contre 1 Etat et la natwu. ln tiou" Aliali • puis l'e Entente Libé· dit par i'qff1rmst1vo en disant que l~s 

, .... " es , is-1 ures se ren ll'en au ureau 0 · é . · , t . , au . 3f8 pri.<onniers ont été capturés nin.• que 6 110011· at u "Utont t' 0 J '· .. ,..,eydiye et à Harbiye, la pres· pouv irs n ces-Rires son a,su. ~s ra le ».A qu1Ué le pays après le mellr· i s • ~ une grau A 

~
"~ e F . ' t tl'e11regis/rement sous. la protection des gouvern menl pour pre"dre les me· tre do \lahmut "'evket pa•a . il y est mitrailleuus, 8 fu;il>-milraillws" et f16 /u;i/s. valeur potJr ss rntlirêt. com•J1orciaux 

ltercée par les rançais ses bai··oiinette•. , · •· t · Y ' • • • Sur lt front d<' Castt/10.1 fauance a pris on br. tuun JUAS . " surçs qui s 1mposerou · retourné après l'armistice. ~omme ' · 
'1\ e au m. u:. imum. Leurs soldats Ler 10ids des bandes b Eu verln rt"rne loi promulgu«e pen- p11r le gouvernement de la Sublime rythme accélèrt!. las Carracalts, la Ca1,1pil/o, /a LA .VON. l.'VTERYENTIOV 

OJ:e é d t hé t t ara es se pou· 1 t 1 1 t oour Pinel/a, El Fond, Nns de To.<ea ont été occupls : 
us ic1 es ranc es e on smvire11t dans les village.< turcs situé fan a guerre, e gouvornemen . • 1· Porte, •ali de Bursa, a fui de cella 2.IS prisonmer.<. ---

.._,o,é des mitrailleuses. Ils se li· aux environs de Re1·/taniye. La va/eu~ ra les oxpu,"er il. , uouveuu. ~lor• des ville au début du mouvement untio11al. d•ns I· •"'· L'U. ft. C!• C!• "EfUS"11 dn l'l1r:int1'CI. • 
·~t à d 1 . ·t . . . . ; frouhèro• n 1t o:,a es, les dtrigùr aur li vit dnns un villaae prèd do .\lar- Qudque; a/laques républicaine> " • •• U 1J r lill 1'111' 

, es tirs, en peina nu1 , an 1 des recoite>. el du betml pi//•,· par ,<es des cpmps de concentr!ltion ou pren-, •eille ,... twr de Tremp ont lié repau.1sàs. f • d t . d 
V t effrayer les Turcs. 'bandes atleml Ufl clt1//re Ires tmportant. ctre 1 Ile mesure qu'li jugera 11éCPS· 1 : • 1 pBr aux rais u f'Pi rait ES 
~llu.ence au Hatay des Arabes l En certains endroits les bandes s'al- •aire. 25- - ~tyneltlbiddin : membre des t • 't t,, Arméniens d'Alep et de Da· laquercnt aussi aux 'emmes. On espère toulefo 8 q ]0 ces UOU·' unrtis • Ahali" et Entente Libéra Io. Teruel, 1er juin.- Pour la pr miè1•a \JO OP. H'2S B ra~gers 

1' Avait fui en Egyp1e. Il se joignit à fols depuis le commencement de l'of. 
Continue. On boucotte 6arreau VPaux compatriotes qui out ro" enti Vahdetlin IOl'S .tu voyage de c~ der· fensive •rouge. 81\r le front de la Lond s, l - Le SO.ls-com ;1é de ia 

·~ • H h • J 61 profo"Jdémen• la nos\algn; de la nier à L'l )lecque. A la suite lte 1·~- s d 1 t 1 it Ct' "mi• 'o 1 <' non iut rçcntiun a te-qeOfS graUBS a BY DRIVE Antakya, 31;. A. A. :-Aucun Tu•c ne patri, loint~i1'e· en re.trouvan au li'U chec de t'&tto eutropr1se s'est établi d'~~::·s'e:séc:u~:: d!::f:D~al:e nu A nù h.>r u Fore.go Off1c un rr.union 
répondit à l 111v1talton d!1 délé1?U~ d.u P ys qu .. , crryo1ent mnrt, u~e en Syrie ou il s~ livre au commerce. c1 111 é 2 . ,. • mie. Il o'aizissa1t 

takya St. A A Ca m t,n ù Ga~rAau po Jr ta oirt'ia qu 11 a orgn· t urqu1e pr<>spere, sauro111 temo1gner . . la suite des lourdes perte• qu'll.3 out 'le, g 1 isp Cl fm.incier ,lu prob'.è-
~•niye'. à l'ouverture d 1 buronu nis so •ame•li Roir. 011 apprenrt aussi ~·~11 respect corn pl< t env.• l'aolor.to de /'E2~·-/"/i'0"~~ .s°frk :ey, leader é de •nbles, les républicains sont obligés de. me <lu r"trait des volouta'res 
·tiptiou les Arabes battirent les qu',1ur.u11 Tore n'assistera au dîner 1 Etat cl ne donneront pas l~en au 1 

/1 en e .1 e~a' - pr. s aroir v eu marquer un temps d'arrêt. ' Len\ Plymoulh uvL , demandê le 
'titres qui voulaient se faire ins- offert ce soir par la commission de ln go1n·ernemeut d'us •r des pouv01r• qui ta~s la·F'",è 1 ~ ouf ~o~mHnie 01 en Hier matin, deux petites acti<inli <>é· point <le l'UJ des délêgués sur 2 poirits; 
ians la 11-ste turqu.e Là 1lessu3 8 D. !\'. lui sont cot:1férés P r ln loi. Rr ce, 1 · se:q re

1
i.rl · firstovla, 0

6
n t ti t té 1 U 1 lo Cc. ··rneut '"s~. t1r·.· 188,,mme dn · • , 0umame, ou son 1 s, qiu ,11 e m . mons ra ves en es par es m cens _ " 0 , v ., 

__. " t d h ff ·t à s b vers Bort ont été facilement r2pous- l m1tl'"ln q2 de Lstg. n~ceasa1re pour Le "'l'an. d'hier a foarni d'intéressants dé- 1er e c au eur, pourvoi a su · Un nouveau séisme en Anatolie tail• hiogra'1hiqnes 811 sujet de h plupart istance. séea. . lu CO ·cemr::1io'1 es volouLarros dau~ 
d.es memb;•• de la "liste noire., dea t~O indi\. SI.- L'ancien président du conseil de Au Sud de l'Ebre les lignes n tiOUIL· · Jo:; v m JS d''~acunl'OU, pour los frais 

- -- smwles, ::\ou• e.i Je.a bons les 1lonnoes sui- " / ,1 1 / .1 . 1 t t t te 1 de 1 nr " ll'Nl 'U et pour la re•ribl'· 

~B t CD
' USSES conse'cut·1ves ont .an•es; . • r.~,~~:t~·e:;~'.a1i:: ~:r~aa~:~c ~~~~~~~ é~::;:e.en mouvemen sur ou eur l~OU du personne• uffecté aux opër;. 

P SD 1 L mde-de-camp Has K1ra~ H.1111d1. d' é f 1 t t 1 llOu3 
li - Promu tout jeu·1e, sous k règne tan_ an ~oute c1::'1t~~emen 1 na ;ona · Puella de Valverde, investie !!ès la :b èoillmeut assurer le transpor. 

:\A ui.ül ,1'ium d,,H
0

1;1 gra,rle de r,éuéra1 'Îb~~~. a:yaut fait unt~~~~:.~o~a 1~~~~ vel11e au soir. a été conquise hier Jas.lit. •olont 1r s à l"~t· pay~ d'o•i· ' 1 • il~ ç k• • Je brig,je ; of ' 1 r d ~tat·IJ!• ior. 11
1 ses bureaux il dul fuir à Istanbul r e matin après un âpre combat terres- g11:;c 

SEmD a pan1qun ~n 1r1 11a11. à l'épo,uo, comm1••au:a à la surno111 de :-emrut (Nemrod) lui a· été tre et aérien- Sar Io 60Con,I point lord l'lymon.'t 
(1 li LE ft:ont1èrn de ;,eroio. Les Umou1stes <louné à la suite de 1 'hostilit.\ <iolunto . , a p• >po ; quo co rapa riomAut ee fn 

n ayant pas " 1ffisamment tenu compte . 1 .t Quatorze appareils des légiou uurea sa p&.r l"s 80108 des pa--s au quel• l~· 
1 

~ •le ui il était raRsé à l'opp •sihon, 1 rlont tl àa 1}
1 dpreduve au_ 

1
couseil de ont attaqué les escadrilles roug&11 for· voloohi~es app'lrticw;'il'li Co p-0,, 

'1k S 1' è l \' hd tf 1 'él ï' i;ruerre egar •s patno es. é 39 il t b tti • · · ir;, JI. (Du correspondant du Il resu/le de l'eaquJ/e que Fa• faite O•JR e r gnP : ' a o in, ! 8 ai 39 _ L'ane1en vad d' Harwt Alt Ga- mes par appare 3 e en a. a • ua donné he•1 i aucune d1•cuss1011 
'J - /Jeux v10/entcs seccusses sis· .1prt•s que h' prenuer moment d'éttw- nu· rh~ nu palais t 1 8~11 agi contre /•p . ·Officier d'étaL-m~jor f originaire rent 9 , qui tombèrent an flitmmots. E.1 c •1::i •-Ou-erno '.; prero er po1u1 
'• Of// éfe ressenties ce soir a' lion fui pa s que /es dommages ma- ~el• forc~sl n.•;iona os.t d' e ctouco:t 1avtce de Kay"eri. Fut parmi l~s premiers D'autres furent gravem&nt endv:nma-\ tonl Pymonth p•opOd·••t <:jUù ÎC3 frai a 
•t; -' annro,. u • evrns e au res oeo Y es · l Envo G 1 gés et les appareils restant prire~t la généraux dos commi 101 s c!e ca!la 

•t à ~ lt ; Heaucoup d'unmeu. /érœls sont très co.1sidérables. Touti•- il a ·ait f')rm~ l'a•sociation sec j'.lto mi- l opposan "' , .Y par 0 gouverne- . ' • · 
~' ' · · . . _ ' , ' l meut de la ubhme-Porle à Iiarput fwte. tr1em 'Ill et d'eütretle•l dos voloai:uree 

•semenl des lé=ardes; certa111s fot>, 1e n m pas ro11state de pe! ies lua ore « • 1gehbnn ., H a fu1 en Rou-1 . ion d'enr 1 t fu 9 llnl nssuré" à paris ég~leH par les 
•e sont e//ot1dres. la populaliofl t111111a111es. le; nouvelles parvenant des manie anrè l'e.l.io!1tion de l'empire. Il av~c m1~set d'em1.(la~er 1 e ~ouvemedn A L'ARRIERE DES F~> cmq pu 1.ccJ• !'~préAontée• ~ll sou,. 
'~ . a lent~ t'•· organrner un con11to qui na iona ,.. c er n r~umon u { 11 P•"1due dans /t's rues, e/I p1ote NI/age.< d'ale11/our s1g.wlent que les . . 1· 1' .' 'f k . " lâh Il congrès de Siva-. Depms sa fuite il UnB rnvolto comllê· Aogl•le"rA, A emagoe, Italie 

!>q _ s 111 1tu ~11 « ur1 Rh .,a · 1ye " y . . é R . · 1i 1i Fran. el U R S S ) 
II1que, Les iunurres se sont e!ellt· secousses Of// éte p 1rtou1 resse,1/1esl est d ce dé ,tan lu nusère il y 8 trois s'était hvr en ou manie à beaucoup , , • ", · · · · . 

'•11 a coup. 1and1s que les appels avec zntensilé, m.ds les domm.1ge> .:n- rn< et a c1~ entcrr< au cim~1.ère du '.affaire" louches et, on dermer 1 ~u, parmi dBS prlSORRIBrS .1r R11ga11, déltgu4 des Soviets, a dé-
'<·ours retentissaient dt• foules reqistrés ne sont pas cons1dérabies.: v1ll 1ge d' Anatolkôyti. ~ éiail con~éc~~:u co.mmorce des bes· . clare alors que so.7 qou~ernemenl 
U1ze afmvspflere de désastre s't·st -Le public a passé lu 11u1t dans les 2 Zek,, c,ief du personnel parttculier :;~UJC, ~as:cha~ldag!ubitemeut au cours Salam~nqu~. 31 mat. - l 11 <-~mu- n'wterd part1c1per en au~u11e /ac.111 aux 

~~. d 11 . d. 
/ 

z p du wfta11. - 13r::u-!rère de Val;dottiu. un n 
1

. · . niqué o//tctet du gouv,mement nal1011a/ \frtns flu 1etrail des volontaires us 
ans /a v1 e 1ar ms et es c wm s. 1 d 50 - Le 1eute11an1 Adtl et (S f) /e ft. . . . . • · 

P1; .. 
/ 

, , Elevé pr.rm. le 1 ersonae e la cour, · 1 R'ki dl/ , .. prec1se que la reuo!f.. des pn.<1mn1ers autres delégu:s ont déclare vou:ou con-
• •on a etc qravemen nwom • • H Cl ,. • ..,r 1U najor par \'ahùet cute11a11 t1• s 1es "lort10nna1res "1 d 

Par le séism~ et menace de Le cori-espondant del"' Aktam" pré· tin. Î1'1·n~cÔm ~ n~ dans sa fuite l'I ~ - OfficiflrB r.!lachés au commando: "rouges> au camps de c~ncentra•1on e su/rcr leurs goz:oememen!s resp 'tifs. 
~'•r; e/le a éte euacuée sous la cise qu'il Y a en sept secousses à Çan· pnrtagû Ec iopù gSan Remo. E t accu-! meul contial. ie9urent ce. ~urnom pour Pampelune doit ètre a/t~,bu.!e a' es t•é· li reste d •t.;Jo1r n /es q'latre gra11des 
lqlzce de la po/lce et fr• détenus kiri, heureusement sans produire des sé d'avoir as•a•stn.é Io Dr Re~r l pa~a. les tortore~• qlu ~ls ont tnfl1gées au~ ments turbulents, accuses .de nombreux pwssance re,tantes. après la dc/ail-
11, ,. ·' .

11 
. pertes humaines. d'ordre d \a 1c.ettrn. Il est dfc~dé en patriotes ar,ê.é · deltts, q.u' ont tenté de /Ulr el or.t tous lance d l'l'. R s S consentiront d 

atis,er.s '11 eurs. 19!!9 à S " Renw. 84. - L'ex·dtrecl~ttr de la po~ice d'/s. été repris. pave1 te quart a~ /feu du cinqwème des 
1. 3 L'inspecleur de la casse/le parlicu- tanbul Taltsm. -. Frè~e du maior Tny-j L . , t 

1
. . é . é 

~ d r ·1 Un 1'nc1'dant En TchécaslDU quie fière A'ayserli $aban ;;tj.1. - ~-ors de ln yar bey qnt ava:t pris la mont~g_ne, à' D m1ss1on BspagnolB BR l.a IE 1ra1s g 11emux cm;isag S. Président u uORSBI Il proclam tio l dr la Const1tuliou, il ~Ionast1r. A fut M Rl!umame rt ou il a' On sera fù<'sur ce point mardi lors de 
~Pt re so1'r pour i1nkara ·- faisait pnrtie ! 0 1a fili3lo d'Izm:t du paRsé eu Bulgarie Jlu1s en France. ' Rome, 31 mai.-Au couro de la ré· la prochoine1éu11ion du <ouscomile. 

u H Des Tchèques attaquent parti l'n:ou et Progrè•; Lieut~nant, il 97. - Nev/a11 Za~·· Ri/al, propriétaire! cep.lion de .l~ mission de l'EBilagne - ---
des Allemands des Sudètes provenait du raug. On l appelait •aga•; du (( Serbest1 •. - L llll drs 81 Usans de nationale, dmgêe par le générai Milan LB pnobliimn dE la m"bilisation r a~ons nn~é hier l'arrivée 

,~ V1\ie du 11résidm1t tu Conseil. 
~ !.layer ·s'est rendu direct~· 
~~aln1A de Dolmabahça et a m1 

1 Il l'Etat av courant des. dé· 
Q. •lern.ier cmnseil de cabmet 

,1'
1tuation gtluéral9. Il reparti· 

•t{ Par un wagon ~pédal qui 
aehê à !'Express d'Ank1ra. 

t~ terroriste 
0~qr11, fer juin. A. A - La po· 
0~11" le s1qnalemen1 précis de 
~q,'"tique Waliclt qui a a.,sas · 
't,_'011a/iste ukrainien le colo ne 
t~ '· 

il samit iire et •crire et a•a1t même 1 . .1 tragedie du.31 mars. S'eH employé! Astray, le Ducs a ~enouvelt 1\. pres- 1' Il U Il 
Berlin, 1er jum - On apprend un• certamo mstruction. Il rnH à Is- avec Kurt f$er1f pa~a et d'autres à 1'6- s1ou d~ sa symp:11h1e pour la. causa de En ïlgnJP.tE"PD 

qn'un iucideut a eu Heu samedi ù~r· taubul après li Con,titu1ion ~I fit p~r- rection d'un .Etat kur~e indépeudaut. l'~spagne,?I a.exprimé l'espoir èo Vou· H ., 1 r li 
aiilr au pays dei SudOt ·Un meeting tie de la commissio!l chargea de 1 e- A passé sa vie dans 1 intrigue. Décé. bientôt ce.1e-c1 hbre, ume e\ for e. - - C 
Mectoral était tenu à la localit6 do d l · l'i · Loudn, . for juin. - M. hamber-xamen des dossiers u pa ais. us d6. La ruissiou a été reçue aussi ::iar le. lain a rctu hier une dt: 'galion de 
Grosswasser, en TchécoH!ovaqbie Les tard il quilta le com11é a.t s'unit nu 98. - Soit Nol/a, propriétaire du chA d'Etat-major de la !lfilice qui a dêputéo couservataura qti. lui or.t 
Tchèq.pes on\ voulu le trou Ier. Au colonel Sadik bey rtont 11 dev1•1t .le " Türkçe Istanbul». - c Kadi • du tri- offert au général Astrny un poiguard · ex"no•é l'o•,',"Ortu"t'I' de p.-océ;::ler à 
nombre de soie ante environ, ils ~ta- - 1 · • li t U8EI nu l 1 d Galata s Abct··1 H ·1 A d L' · · .-J J u . eonso1I er pr1ço. ou ra a · · •em mna e , ous u anu e .,g1onua1re. . un cnreg;•trement national des hom-
bli•ent un siègo en règle du "eu do fiu paili de l'Entcnto Libérale.Avec los commis beaucoup d'1ujustwes et d'a- A la maison mère des muti.ts, le I m~s valiJc; eu prévi•ion d'une gueri·., 
la réunion; las congressistes ne pu- antrAs fugitifs il s'est rondu ou E~yp- bu• au nom du • f;;eriat •. Espion en grand invalide Del Croix a pronnuc'" '"nutllelle .• 1. Chimber·a 11 a d'~lar~ 
rent quiller Io loeal qn'anrùs l'inter- l . à 1 'I Il nst ù'céd' •nif . des étrangAl' d t l' . J U1"'" .,. -.- e puis a ·' eoaue. ,- " u ~ aveur • pen au armis· une allocution d'une belle et uo~lo en· i ~uo ln question de i't'il&bl:•sement de 
vention de la gendarmerie. . 1928 à , loxand ie, ! L1ct1 ; fondateur du clùb des • Amis des volée. l list~· dù •ccrutemont a dêJ" ~\t• .. ré l'a• •. 

Tandis quo les orateurs dA la JOUI'· If ., • 1 · Nommé li · d'E -0 0 
" -' . 1 9. L'ancien ~~yltü/is/am, 11• 1·'1il sa.' ang ais •. " . SOUS·Sf· r, aire - Le g'uéral Astray, dans sa rf1nonse, tenll0 0U du LTOU\"ernement. On e•t1'n10 nêo qu1tta1en1 le village, eue auto a 1 t à 1 Justice par o d F ·t A ~ ·- "' 0 

été attaquée pai· des Tchèques et des brt. - ::;·~ t Cl tn;gu1~ parmi 8 oppo- · a a '. · , . an 1 
. e~i ' a déclaré que l'Espagne u'oubli•t·a ja· toutefoi6 que. laus le• ci~ccnstances ac· 

èOmmuni~tes en embu,cado qiii les sauts apr~s a ro•l mation de"' Cons· roursum dans 1 exil uue ,vie d aveu- mais ce que l'Italie a fait pour He. tu•ll~"• los d<isavrntages d(' cette me· 
out battu~ violemmeut. t1tution, Un au après le 31 mars, il a turee et de ~u_bterfuges. souve_nt in- Le comte Ciano a reçu un t6H\gram· s111e fer&ie1i. i;·us q•Je contrnbaiaucer 

fouM. (de cou ·ort avec G1;1mulcinbli c,arc.ér&! est decédê dans la misero et me du ministre des Affaires étr1111gè·' ses avantages. 
tcq se nomme aussi Dtssi11ow et 
Q~q //Parle le russe, l'ukrainien, La BulgariB reconnaît li.. et le français. 

bmail, Io parli "Ahali •qui ne tarda 1 abiec\ion. . rcs de l'Espagne nationale exprimau 1 0.1 crotl que ce matm. :\1. Chamber 
pas à devenir le parti de !'Entente 100. - Re/1k Ha/il, propritilaire du _ _ _ tain fer, une déclaration à la Cham· 
Liliêralt>. A reconstitué ce l·ai li au journal "Aydede • et a11cie11 directeur journal « Alemdar •. - Fils d Vlili 1 br" sur es rnesur9s quA ,.0mp\e pren· 

~~~~e quf vaûi~ 350 Lstg 1 l'E~pirB ~taliBn 
~-. 1 . . • Rome, 1er ium. - Le gouvernemenl 
lilllher iu1n. A.A.-Uu des plus royal bulgnri: vient •.ae communiquer 
,~~~ dr~s du monde, le bleu de qu'il recounait le roi d'Ilalle comme 
'' h e l'a1rnêe 1847 a été vendu l Empereur d'Ethiopie. 

•Our 350 livres sterling. 

leudemam de l'armistice et en u pris géntiral des P.T-7. - Ecrivain de va· d'Ankara !lluhittin pa,a qm a, ~il été dr le gou erueuwut en caed~ ~uerre. 
la direction. Deux fois ~eyhülislam' leur. Abaudounaut la vie littéraire, se chargé d'anéantir le mouvement t10·, Il duc:arernil qu'il e.t in'!i•..,ensable 
dans le cabiud Damad fferid. Ces fit fouctiouuail'e pendant l'armistice. nal. En fuite eu Egypte. ide vavo .• 11 1 .• aori combit..; d'hommes 
temps derniers publie dos articles Habite actuellement à Alep et vit de 105. - Peltlivan Kadri. - C lèbre pourrateut être mob1h~és tt daus 
dans les journaux d'Egypte, sa plume, joueur, Compagnon iusêparalile du que.los circo1.:s1aucea s'effectuerait la 

16. Le sénateur el ex-~rèsident du 104. - Re/i Cevat, propriétaire du précédent, mobilisa11ou. 
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2 Bt:YOGLIJ 

Les réalisations de la Turquie Hamâliste 
La nouvelle Faculté de 

Médecine d'Ankara 
Elle sera l&. plus grande des Balkans 

On dépensera huit millions el Lie m1 
de livres pour la Faculté de Médecine 
qui sera créée à Ankara. . 

Trois millions trois cent mille hvrP• 
seront employés pour porter de 400 
à mille le nom br" de lite de l'hôpital 
Nümune. 1.800 000 livres ser01.t dé­
pensées pour 1'1mmeuble Pl les instal­
lations au service de• J.200 étudiants. 
De nouveaux pavillons seront ajoutée 
en outre à l'bôdital Nümune. 

Grâce à une dépense de 750 000 !i­
vres, on construira de& billlmeuts 
pour dee instituts de morphologie et 
d'anatomie, une morguP, des labora­
toires de biologie, d'histologie, d'ana 
tomie et de pbys1ologie. On déµen· 
aera 900.000 livres pour l'institut dee 
sciences médicales (chimie organique, 
pharmacologie, pharmacologie dyna­
mique, bactériologie, parasitologiP). 
Sepl cent mille livree eervironl à do­
ter ces io~ti\ute des appareils qui leur 
sont oéceseaires. Le bâtiment central 
co111era 550 000 livres. 

Comme la nouvelle Faculté de Mé­
decine s'élèvera là où se trouve ac­
tuellement le lycée d'Ankara, le mi­
nistère de l'Iostruction pub'ique dis­
posera d'un crédit de 500 000 livres 
pour faire construire un nouveau ly­
cée. 

• ** 
Mai1 savez-vou•, au fait, ce que 

nous attendons de la 1econde Faculltl 
de Médecine de Turquie pourlaqnelle 
nous consacrons une somme aussi 
importante que huit millions et demi 
de livres! 

Notre santé, répond l'• Ulus » au· 
quel nous empruntons ces c'~tailR. 

Quand le spécialiste suisse ~1 Jac­
quart, que nous ftmes venir pour or­
ganiser nos services elalistiques, a 
connu les résultats du recen•ement g~­
nPral de la populaliou effectué en 
1935,il constata qu'au ~oinl de vue _de 
l'augmentation ei:cesRiveme~t rap1d.e 
de sa population, la Turquie ve~a1t 
en second lieu dans le monde.li estima 
qu'il y avait lieu, en conséquence, 
d'augmenter les cadrea de toutes. les 
organisations chargées des esrvices 
publics, notamment ceux de l'hygiène 
publique, . 

En effet, actuellement nous d1spo-
1one d'un médecin pour 5.515 person­
nes. Pour établir les besoins en méde­
cins pour un pays, ou prend en consi­
dération la densité de sa population 
par rapport à sa superficie, la culture 
générale du peuple et les connaissan­
ces de celui-ci en fait d'hygiène soma le. 

Par ei:emple, dans les µayd avancés 
on considère comme lim1le normale 
un médecin par deux mille habitant•. 
Dans ceux donl l'rnclustrie esl trè" 
développée el où l'assurance est obli· 
gatoire pour Ioules les cal~gc>r1ee 
:l'ouvrier& on considère ~gal~ment 
comme n~rmale la proporl1on d'un 
mécecin pu deux mille h•bit•nts. 

cnlt~• de médecine, eoil une par 
630 000 habitants. 

Ou trouve une ~cote ou une faculté 
de m~decinR pour 1.380000 âmes en 
Am~riquP,1.500.000 au Mexique, 1 mil­
lion 70000ù en H»llande, 2.727.000 en 
Allemagne, 2.600 000 en Norvège, 
3 025 000 au Br?sil, ~ millions en You­
g,i•lavie, 4015000 en A.nglelerre, 4 
millions 500 000 en B11lgarie, 5.333.000 
en Roum"nie, 6 590.000 en Grèce, 7 
millione 080 000 eu Egypte. 

Pour ce qui nous concerne, nous 
none ul!e seule fecallé de médecine 
pour 16 millions d'habitants. 

Par la création de la seconde à An­
kara la proportion sera de 8 millions. 

• •• 
L'avant projet de cette grande cons­

truction a él~ soumis à l'examen d'in­
génieurs el d'architectes de ré pu ta­
lion mondiale. 

Pour comprendre à quel point la fa­
culté de mMecine d'Ankara sera un 
établissement grandiose, il suffit 
d'énumérer les divers bâtimenls qu'elle 
comprendra. Dans le groupe des hô­
pitaux la première construction sera 
affectée aux maladies internes, à celles 
des enfants el nux maladiesconlagieu­
ses, avec Jeure cliniques et leurs pn­
villona spéciaux . 

Le second ba.timenl contiendra la 
clinique de chirurgie, la cli­
nique chirurgicale pour enfants, la 
clinique d'urologie, avec leurs pavil­
lon•. Le troisième esl consacré aux 
services dA la materniU\. 

LPs 1 Qliments accA••oires du deu­
'.'Cième groupe des hôpitaux contien­
n~nt : les cuisines, la buanderie, la 
centrale électrique, l'alelier de répa· 
rations et les ~aragee. 

La SPconde parlie du second groupe 
comprend les polycliniques. 

La première bâtieee de la polycli­
nique contient la polyclinique pour 
maladies internes et celles de11 enfants, 
des postes de secours pour les ser­
vices chirurgicaux et de la médecine 
légiste de li: ville. 

Le troisième bQtiese de la polycli­
nique esl affectée aux maladies du nez, 
de la gorge, des oreilles, de la peau, 
mentales el nerveuses. 

Les seclioos du troisième groupe 
d'hôpitaux comprennent les lo11ements 
du personnel, des gans de service, 
de la maison du médecin en chef, de 
celles des infirmiers, des gardes-ma­
lades, des assistants. 

La troisième parlle comprend lei 
bâtisses réeenées au foyer des étu­
Lliants et aux bureaux de l'ad­
m1a1slralion, l~s cuisines, la buan­
derie, la maison du directeur, les ter­
rains de sports. 

Parmi les autres travaux à entre· 
prendre il y a les immeubles à démo­
hr, la lotissement des terraine,la cooa­
lruction de mure etc. 

L -s Eaux Douces d'Asie 
Toul en retei:ant pour notrA P"Y" 

le chiffre d'un médecin pour 5.516 ha­
bitaol1, examinons quelle e&t celle 
proportion pour les autres pays : Le ~ 1 rl:eti H•yriye poursuit ses pré-

para11fo en vue d'attirer le plus poe-
Pays Proportion eible Je courant d"s excnreionnistes 

Etala-Unie 879 vers le Bosphore. Constatant que la 
Norvège 1 067 fa•Pnr du public est surtout réservée 
Uruguay 1.080 à ln côte d'Europe, la Société étudie 
Suisse 1.23t lPs moyens de réagi!' contre une pré-
Hongrie 1.290 férence aussi exclusive. Elle a donc 
Japon 1.351.i 1 d~cidé de rendre une partie de sa vo-
Danemark 1.467

1

1 gue rle jarlis, à la délicieuse rivière 
Angleterre 1.490 des Eaux Douces d'Asie, ai pittores-
Allemagne 1.552 qnement et si justement dénommée 
Fr~nce 1.697 l'Eau céleste (Gôk•u). Une plage sera 
Grèce 1.7:.!7 aménagée aux abords de l'emllou-
Belgique 2345 chure de la rivière el des excursions 
SuMe 2.837 en barque •eront organisées lout le 
Brésil 2 958 long de l'estuaire. 
Bulgarie 3 829 ---
Yougoslavie 3058 Gita Dopolavorlstica 
Mexique 4 207 
Chili 5 075 
Iran 40.000 

Voyons également pour les pays 
dont noue donnons ci·bu la list~ coin­
bien ils ont d'écoles ou de facultés 
de médecine. 

En I•laode, dont la population eel 
de 90.000 âm!>1!, il y aune école de mé· 
dec1ne. En Suisse, dont la population 
est de 3.800 000 âmes, il e iete six fa. 

Gll Italiani tutti eono invitati ad 
intervenire alla gita dopolavoristica 
che avrà luogo sabato 11 giuirno. 

Partenza alle ore 13, dal ponte, a 
bordo di un piroscafo appositamen­
te noleggiato, con meta Çinarçi.k. B.i­
torno alle ore 23. 

Per ulteriori informazioni e per le 
lscrizioni, rivolgersi alla •Oasa d'I­
talia .. 

, 
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LA MUNICIPALITE 

La viande à bon marché 

Malgré la réduction du prix de b 
viande à Istanbul, les bouchers des 
localités voisines, situéea hors des li­
mites de la juridiction de notre Mu­
nicipalité el qui, partant, u'onL pas à 
payer les taxes per9ues aux abat­
toirs de Karagaç, continuent à faire 
de bonnes affaires. Les dimanches on 
abal à Bostanm, Maltepe, Karla! el 
Pendik beaucoup plus de bêtes de 
boucherie que les jours ordinaires. La 
raison en edl dans le fait que nos cita­
dins, désireux de respirer un peu 
d'air pur et de se remellre des fati­
gues de la semainP, choisl'senl de pré­
férence ces localités comme heu d'ex­
cursion afm d'alléger d'autant leur 
budget. En effet, ils s'y approvision­
nent en viande à fort bon marché, 
souvent pour Ioule la semaine. On es­
time que 5000 excursionuiele~ ont en­
vahi, dimanche dernier, la bourgade 
de Pendik. A raieon d'un ou deux ka. 
de viande par personne, cela fait une 
clientèle particulièrement intéressante 
pour les bouchers de l'endroit Le kg. 
de viande d'agneau est vendu à 25 
pts. à Pendik; celle de mouton à 30 
pie. Dans ces conaitions, on comprend 
qu'on r,e la dispute liltéralement. 

Le rachat de la Société 
d'Electrlcité 

C'esl aujourd'hui que commencent 
lee formalités de livraison de la So­
ciété d'Electricité qui a été rachetée 
par l'Etat. M. f;\Af1k, chef . d.e la com­
mission d'enquête du mm1etère des 
Travaux PublicR, qui avail procédé à 
la revision des comptes de la Société. 

minislère des Tra•anx Pulllic• el à 
d'autres départements compétents. Le 
bureau du ;Travail a été également 
saisi de la queslion. 

Les débarcadères aux ordres 
de la Denizbank 

Lavie 
sportive 

- FOOT-BALL 

La Coupe du monde 

Un grand év~nement sportif se dé-

Mercredi l juin 1938 

Une bEllE muvrB socialB 

La fête annuBllE du 
"Çocuklari u~~""ma 

Yurdu" En vertu d'un ordre télégraphique roulera du 4 au 19 juin. Il s'agit de la 
tranemis par le ministère de l'Inté· Coupe du monde do fool·ball, véritable 
rieur tous les débarcadères sur tout le ch•mpionnat du monde du sport-roi. - ,,... 
lilloral de la Turquie qui dépendaient \ 
des municipalité8, des administrations . On sai~ qne celte fameuse compéli- Très bel'e fête q1rn ()elle clonnie 
spéciales ou, dan1t certains ca•, de t1on se dispute tous les quatre ans. La avaU1·h1er après-m Il da•1s le local dO 
l'admioistrallon des villages, pas•e- pr,.mtère Coup~ du Monde eut heu en Parti du Peuple de Bayci:j'la en l'bOI': 
root à partir de ce matin aux ordres 1930 en Uruguay le<tuel re.mporta_ le neur des pupilles Liu uÇocuk.ari I{ur

1 de la Denizbank. Les municipalités et titre en bat1anl en finale 1 Argentme turma yurduoi qu ont t•rmi,~ ce~: 
utres admmislralions locales seront pat 2 buts à_ 1. La seconde Coupe du •Annéa leur ~ducat1011. CLlt~ µxcelleJ­

a rivées des recett"s qu'elles s'assu- ~l~nde 'e dArot~la en . 1934 en ltahe. in.tilution qui protège St eff caremePI 
~aient de ce fait. Elle• ne recevrout L Ilahe. va1nqml eu frnale la Tchéco- l'enfance ay_anl .rios londancos au v1cl 
plus désormais que 30 o10 des mon-1 slovaqu1e P'r 2 b~ts à 1. CeltM ann~e ou à la d1ss1pat1on, est des ,ilu. Dl 
t nts encaissés par la Denizbaok. les rencontres ee ]Ouaront en France. raies et des plus salutaire' nu paY 
a . d 1 . , . - Elle rncu~ille en oon sein les ma111ec

1 La cita . ~ le. de Rumeh ,Bisar Beaucoup d appeles... reux enfants issus da parents pou: 
La Mumc1pahté a élabh que 1 expro- plu pari d~gôuér~s enclil!.s uu d6rëgl 

pria lion des immeubles qui ont envahi Toule9 le• nations, à part d· rares ment el quelle régénère tiar le trav• . 
l'iolér1?ur_ de l'enceinte du château de exceptions (la Turquie entre autres) IAur montrant de la sorte le ctrO' 
Rumeh H1sar el la dépa~en.t co11t~ra, ont participli aux éliminatoires. Seize chemin à suivre dans ;a vie. 
au total, 30.00~ Ltq.e Il s agit, eu 1 oc- équipes d"•aient se trourer celte se- C'est l'actif el {minent vuli d'[stall' 
cu:re°;ce, de vi~1lles construc.t10us en maiue en F-ance. Mais deux ne ViBn- bol, M . .\luhidtlin UstundJJt, qm aprh 
bo1s_d_aspecl minable. Par sotie .d~ la dront : l'A gentine qui a déclaré for- avoir doté notre ville do cette si Dit" 
mod1mté de ce montant, la Mun1c1pa- fait et l'Anlriche qui a disparu par raie et si humanitaire institution veil 
lit~ compte passer à l'œuvre lout de e;uite de l'Anschlm1s. Les 14 nation• jaloue~meut sur elle. ' 
smte. appelée• à disputer les ultimes parties , . ,. 

En raison de l'importance toute sont la France, la Suisse, la Belgique, . La_ fête d avant hter, tî laquelle 
1111 spéciale que revêt l'histoire de la ci- la Hollande, l'Allemagne, l'Itahe, ta s1statl le vah eu rompag•11e do .\, 

talle de Rumeli Hisar entièrement liée Pologne, la Roumanie, la Suède, la Ustundaj!', nous a non seulement ch~ 
à celle de la conquêie dlslanbul par NorvègP, la Tchécoslovaquie, la Hon- més, mai& émus en même temps. 
Mahomet II, M. Prost sera chargé d'é· grie, Je Brésil el les Iod~s Néerlan- genre d~ spectacle nonveau 01

0
a 

Jaborer le plan concernant sou amé- daises. Troi~ continents y sont repré- réussi l~1ssera dans le cœur de. t 
111 uagement. santés : l'Europe (12 équipes), !'Amé· ceux qui y ont assisté un sonvl'u1r 1 

( ) 1 0 · (1) u 1 périssable. . • LBS MONOPOLES rique 1 et ' céallle . ne sen e rt• 
absence regrettable parmi les quali- Aprèa le discours dn l'actif d1 

Les ensei&'nes des marchands 
de timbres fiscaux 

y présidera. Grâce aux éludes qui Les enseignes distribuées aux mar­
étaient menées depuis un certain chands autorisés à vendre des timbres 
temps en vue d'établir la situation du fisc étaient sujelles à se détériorer 
exacte de la Société, les formalités rapidement. On en a préparé de 
de transfert pourront s'opérer très nouvelles. Elles sont en zinc el ne 
rapidement. Elles sero!1t complète- portent que ces deux mots: « Damga 
menl achevées en un mois. Pulu », On en a envoyé aux divers 

En atl9ndant !As membre.-; du per- vilayets. Les marchands en feront 
sonnai de la Société continuent leurs l'acquisition à raison de 125 pstr. 
d~marches en vue d'obtenir une in- avPc obligation, de leur part, de les 
demnité ou une prime de licenciement. exposer dans leur boutique, à l'en­
Ils se soul adressés dans ce but au 1 droit le plus visible. 

fiés : celle ries Britanniques . .\lais les leur de l'œuvro le Dr Kiazim Znfir ~~ 
invenleure du foot·ball ne participent a relevé les beaux et salisfl;sa 
jamais à de pareilles épreuves. résultats obtenus depuis cinq 5 

Les huitièmes de finale qui corn- qu'elle existe, - grâce à l'n~fi 
que lui prêle le gouverneur 

menceront ce samedi 4 juin verront les tanbul _ 00 élève 081 venu remerr 
matches suivants : .\1. Ustnodal!' pour la sollicitude q~ 

France-BAlgique témoigne à cet asile. 
Italie-Norvège 
Hoogrie-lndee Néerlandaises - S~ne voue, lui dit-il à peu prlJ; 
Allemagne-Suisse en le regardant bien en face - ( t U 

La comédie aux cent 
actes divers ... 

L'autorité de la ceinture !course? ... 
La commission de l• J natice de la Récidiviste 

Hollande-Tchécoslovaquie larme perla en co moment au coiu 
fü·é~il-Po,ogne. ses rnupièref), sans vo 1e, jo set 
La Rour-.amo el la s~ède sont peut-être un vagaboad; ~râco à ~~ 

et à l'asile que vous avez instilu• .• exemptées étant don•ié qu'a les de- fi' 
vaient se me•urer respectivement à suiR devenu D'l homme digne de "". 
l'A · t à l' A 1 · h en société et de m'y cré r uue y~ 

rgeotme 8 ex- 0 rio e. tion en rapport avec mou iutel11ge• 
Un seul élu et mes faculté . 

Puis un petit élève est venu do 
toute la r~conuaissance que lui, •: 
que ses camarades et Io payP C, 
entier. éprouvent pourjle Graud 0 Atatürk, sous la g~nisle et puistJll 1 
impulsioa de qui ce pays renové tJ!d 
che à pas de géant vers un aveuir 
plus brillants. 

Une pièce en deux tableaux f~ 1 

suite jouée par quelques puµi JeS 
l'asile. 

j 
V 

c 
u 
fi 
c 
p 
d 
u 
t• 
et 
Il 

G. A. N. vient de confirmer la con-1 La police avail élé frappée pnr la 
damnation à la peine capitale pro- fréquence revêtue. ces jours derniers, 
noncée par le tribunal de Gaziantep par les cas de cambriolage dans la 
contre Abdo Devare, file de Haci zone de Kadikoy et Usküdar. Le fait 
Mehmedog'lu, convaincu d'un double ~tait d'autant plus surprenant que, 
meurtre el de rapt.Voici le procès·ver- pu~tout Rilleurs, la sécurité est par­
bal élaboré par la commission .Jt ine- faite grâce à la vigilance des autori­
crit à l'ordre dll jour de la G. A. N. : tés. Les rech9rches menées par Io per-

Il est difficile de se livrer à tout 
pronostic forme. Cependant, de l'avis 
de plusieurs compétences euroµéennes 
une équiµe se détache du lot: l'Italie. 
Le détenteur de la Coupe du Monde 
arrivera-1-il à conserver son précieux 
trophée '? C'est possible surtout si l'on 
s'en réfère à ses dernières performan­
cPs, l'une plue brillante que l'autre. Le 
onze italien esl en tonl cas en excel­
lente forme et le sélectionneur M. Poz· 
zo a formé un team brillant et homo· 
gène. 
Après l'Italie, les nations figurant corn 
me oulsiders sérieux sont dans l'ordre: 
l'Allemagne, renforcée des fool·ballers 
autrichiens dont la réputation n'esl 
plus à faire ; la Suisse, qlli a battu 
récemmeat l'Angleterre après une ma­
gn:fique µa1 lie ; le Brésil, qui pourrait 
renouveler le coup d'éJlal des Urugua· 
Â~ns ~o 192i, 1928 't 1930; ij\ enfin la 
Ho11qrie, av"C <a pléiade d(I vedettes. 
D'autres onze pourront sans doute 
cau•er de; surprisPs - surtout la 
France et la Tchécoslovaqu1e - mais 
à notre avis c'e~t parmi lee teams sus· 
mentionnés qu'il faudrait <·hercher le 
vainqueur de la Coupe du illonde 
1938. 

Dans la pénombre un ragabonM 
deux, trois, enfin tout un groape., 
raissent sur scène. I.e soul déguen1a 
sans gîte, eans ressout'ces parce q 
ne travaillent pa• f 

Po 
en 
l'é 
un 

• Abdo projetait de tuer ~Iehmed eonnel d.i la Sûreté ne tardèrent pas 
pour lui voler son argent al lui ravir à établir que l'auteur de ces diverses 
sa femme Mü11evver. Mehmed lui prouesses, était un certain Ali, origi­
ayanl propo~~ de l'acccompagner à la naire de Ke~ao, récidiviste connu el 
citadelle de Revan pour aller chercher spécialement • côté " daas le9 roi­
des antiquit~s. Abdo jugea l'occasion lieux de la police. 
propice pour réalise1· son dessein. Notre homme avait cambriolé no­
Les ùeux hommes Re mireat en route tamment le • muezzin • de la mos· 
en compagnie de l'apprPnli de Meh- quée de K'ziltoprak ; il avait enlevé 
med. un enfant rio nom de Sa id. A un un paletot neuf à Topane li d'U.kü­
certain moment Mehmed s'étant éloi- dar; des tapis el autres, à Agaha­
goé, Abdo, eous préle.-te de chercher mam, toujours à UfküdHr, ainsi qu'uu 
des oiseaux, fil descendre l'eofanl au pardessus à Gümü~uyu. 
boui d'une corde dans un puits à sec. U11e enragée 
Sur cea entrefaites, Mehmed étant re­
venu, Abdo, qui est manchot, lui de­
manda de tirer sur la corde pour ra­
mener Said à la surface. Pendant que 
l'homme procédait à cette tâche, Abdo 
lui asséna :m coup à la tête, avec une 
barre de fer el, l'ayant étourdi, le jeta 
à son tour dans le puits. 

Mehmed, reprenant ses sens, se mit 
à suµplier Abdo de le sauver. L'autre 
fllignit d'y consentir à condition qu~ 
sa victime lui céderait ea ceinture qui, 
suivant l'usage anatolien, contenait 
toute sa fortune. Mehmed accepta et 
attacha la précieuse ceinture au boui 
d'une orode que lui lança son tortion­
naire. 

Parvenu à ses fins, Abdo fit pieu· 
voir des µierres au fond du puits jus­
qu'à ce qu'il fut convaincu d'avoir lué 
Mehmed et Said. Puis le criminel alla 
trouver la femme de Mehmed à la­
quelle il déclara que son mari lui or­
donnait de le suivre à Antep. A lilre 
de •pièce â conviction" il lui montra la 
fameuse ceiulnre-lalisman. 

Or, Mehmed o'Gtait pas mort. Des 
payeane qui allaient couper du four­
rage entendirent ses g~miesements et 
Io retirèrent du puits. Le î=elit Said 
avait expiré; on ne retrouva que son 
cadavre. 

Zinet et Ane s'étaient prises de 
querelle aux environs ~e :.talt~pe,po~r 
un prétexte fulile. Il s ag1ssa1l, para1t­
il, de la conduite ae l'enfant de l'une 
d "anlre elles. Au comble de la fureur 
Ane se rua, telle i;ine_ furie déchai­
née, sur sa conlradiclrice et lui mor­
dit l'oreille gauche au. !?oint qu'elle la 
lui a arrachée à mmt1é ! Elle lui a 
cassé aussi quelquRs ~en ts et 
broyé un doigt! Le tout dans l'espace 
de peu de eecoudes. 

C'est du bon travail, comme on le 
voil, el il est permis de se,.demander 
ce qu'il serait a~~enu de ~infortunée 
Zinel si des vo1smes ne 1 avaient ar­
rachée, pantelante et .toute. en sang, 
des mains de la terrible virago. Il a 
fallu d'ailleurs la soumettre à des 
soins médicaux. 
Ay~e a été livrée à la justice d'Us­

küdar. 

Un meurtre au village 
La femme Rukiye, du village d' Ali­

ba,, passait pour être J?lutôt pauvre 
d'esprit. Il y a cinq ou six ans sa con­
duite également élail quelque peu su­
jette à caution. :\fois elle s'était amen­
d~c. D'ailleurs, à 40 ans, on e8t d'jà 
une îieille femme dan• nos v·llagQ •. 
Elle était donc retonrnte auprès de 
eon mari et de son fils. 

PanLlaut que t!eux d' ce• ~''·' 
bonds, de cos Jlochards ·!l lnrb 
tors repris de justtcc peul-être, ;o 
aux d6~ avec passion, lEs autr•1 

content leurs exploits. A 1 ur Ai1 

font l~ur apprentissage de ... dé• 
Sllm·s, s'attaquant au po tcfiu111° 
au po1 te-monua1e des passuntil· 

Et ils racontent commonl 1'.3 f 
rent dans les trams, les batuauJ·, 
fit1'ul de' mornonl3 de c presse 
de compacte.; agg.om ration•. Ili 

:\lais les agents civils p.épO;{ 
l'œuvre eont là qui ve.neol·0~ des anges garrltcns i s 1 pr se 

Beyoglu Spor bat Temesva.r devant eux au m->menl v iu.u. 11;;0 
prennent ainsi .les petits vola 
portés au mal el au lieu de 181

01 
ger sur la priwn ils les recue1Il8qa 
« Ço9uklari Kurturma Yurdn • • 
chargHra d'ea faa·e des homJll 

Hier danfi l'aprè•·mid i au stade du 
Taksim le Beyog/u Spor a reucontré 
et battu Je onze roumain 7 emesvar par 
3 buts il 2. Le team local four•Jil une 
~xcell~nte partie et mérita •a victoire. 
Certain~ de ses jeunes éléments pro­
mettent beaucoup. Quant à l'as de 
l'équipe, Bnmbino, il fut comme tou­
jours actif, clairvoyant et « botteur » 
redoutable puisqu'il signa deux des 
trois buts. 
Noe visiteurs s'employèrent ferme et, 

somme tonie, mnlgré leurs deux délai· 
tes ne déçurent nullement. 

LE ROUVBDU prOjBt 
dE colonisation dÉmographiqus 

dB la Libys 
Benchasi, 31 mai. - Les mesures 

que le Conseil des Ministres italien a 
récemment adoptées pour la colonisa­
tion d'mog·aphique, oréeroot bientôt 
on Libya d nouveau · cent:·es de vie 
italienne. 

gnes Lia ce aom. 
4
, 

El au s&coorl a ·te peudanl ~ 1 
pl'emier plan un établi de cord~ll' 
nous les montre travaillant f~ ~D 
un labeur rém•rnéraleur, d11 tf 
la scllne, tout à conp éolatrée a 1 ' 
surgiasent dPR groupes d'eufl11 
le travail a rtlgéuérés. 

Il y a p~rmi eux de. vanniel"'r<' 
tailleurs, des menui•iers, rle9 cO 1 
niera, des opêrateut's di cintlm~; · 
des artisans de toc le sorte q~ 1 
montrèrent sur scène dt> queil 1 
il9 "xerçaient leur ennob.1ssa0 

lier. 
1 

Et toue dans 011 dialogue cJI 

beaux btlnis6a1ent du fo::id iJO 
les autorités mu1•icipales qat et I 
accueillanl patornellemeu t au,.... 
leur asile, les sauvaient aiu ' r· 
à l'application de mAth JdeS fl1 
nelles basées sui· Io bo 1 exe 
l'offbct ion -de bien d'ile[. ilS· 11: · 

vo 
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Abdo, arrêlti à At:tep. o été con­
nam11é à la µcir cap1111 10 par'" :ribu­
r:al de cett.i ville. J,a commission cle 
la J nstice de la G ,\,N., n'~yant trouv4 

1-aucuuu rai•on "''~"1 pllblo de ju;,t1fier 
j une atténuation do la poi110 1 ronouclie 
Qoutre Abdo De• ire. ,'a con!i•mée et a 

f d ·idf\ qu'c Il' >era npµl'qul'r, aux ter-

Le 12 mai, pccompggnée de ce der­
nier, un enfanl de 5 à 6 ans, elle avait 
~Ili couper rlu bois à la montag:ie. 
L'enfant l\tail rnv~nu SAUi. «Ma mère1 
avail-il dit. s'Pst ble~s~e au pied avec 
•a cogn~e ; allez la chercher .. 

En effet, le nouveau proj~t ile colo· 
nisation envisage l'utili•alion rie va,. 
tes zones sur Je Djebel cyrlinaique et 
en Tripolitaine (enviro_n 4.5.000 hecta­
res). Les petites explo11nt1ons auront 
une tltenduo variant entro 10 et 70 
heclares, ~uivanl los ~aractérisliques 
agrologiqnes de la zone et des cultu­
res. En plus de la mmson, chaque ox­
ploitalion aura une étable, un puits et 
une citerne. 

Puis après cette pièce 11ue le~J 
les jo"u~rent avec •Jn na urel r'' 
putsqu c't!t,11t il. peu près IeU 18 .' 
vie qu"1;; nous racontoieot J~. •e 
se leva et nous vî'lles nhp;ritl~e 
vas ayant term1116 cett" anil 
cours à l'asile. ,116 

Le directeur nous tes om 11e t ' 
un av c le m~tier qu'i e y aç 

9 
c 1 

pris. Il~ s'apprnchèrent 1 1r n 
li plac~ au pre•nier rang de eO 
qui leur donna l'accoJode 11 e

1 
serraut la mai". Ils pae ~-et 9~1~ 

La rvilla otl logeait Atatürk pendut son récent 
séjour à Mer1l.n 

mes de l'art. 26 du la lui organiquu •· 
• 

Atavisme 
Le jour même où Hi.lé S6la•sié pa· 

raisHait deunt la S. n. N. pour ten­
ter une suprênte dMen"" de •? thèse. 
son pelil·flle r mporlail le champion· 
oat de course aux \\prouves annuelles 
du collège qu'il fréquente. Leg• atavi­
que, note noire confrère l'e Ulus • 
d'Ankara: en effet, lors de sa fuite 
d'Addis·Abeba, ~1. Taffar1 n'avait·il 
pas déjà battu toua lee records de la 

:'\lais Rukiye élait demeurée introt1 
vable. Ce n'esl qu~ dix jours plus 
tard, environ, que l'on a d1'icouvert son 
cadavre parmi les herbes el déjà en 
putrMaction. Le médecin légiste a éta­
bli que la femme a étA poignardée. 
Maie par qui et pourquoi ? C'est ce 
que la justice n'est pas encore parve­
nue à établir. Quant à la version don­
née par J 'eafant, elle est manifeste­
ment fausse. Qui donc la lui a suggé­
rée r Voulait-on ei111plement l'éloigoert 

Le procureur e'est saisi de l'affaire. 

Les 1.300 exploitations qui, suivant 
ce plan, seront aménagées d'ici au 28 
oc\obre, abriteront aulant de familles 
italiennes qui, avec le personnel affec­
li! au" exploitatious, les techniciens, 
les artisans, etc. augmenteront d'envi­
ron !renie mille personnes la popula­
tion métropolitaine de la Libye. 

devant 111me U•luudot qu'1 9 (". 

reepectueusem~nl. !'OO 
On s'approcha ensuite ~80 1 

buffet auquel on fit grand~ 011j1 
neur. Un jazz aya!lt ntta'l~èV8s V 
•e uat1onalo. les ieunes é

1 8 01· ~ 
aile se mirent à dauaer g• m 0 11. ;t 
tre• foxtrollèrenl ensuite el~ llo'' 
sépara que fort tard t.1and 
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Mercredi t juin 1938 

CONTE DU BEVOGLU - Groggy ... pas knock-out ... vous 
savez l'anglais T :\Ierci du coup de 
main. Je vous revaudrai ça. J'étais, 

5 t dth• vous l'avez vu, dans une sale po~Lu•e Pur S IV ' r Philippe avait fait un geste éea.if. 
ris rejo•gnirenL Laurette au pi,.cl cl'au 
rocher et tous tr'li< regagoorent Io 
Sélect-HôL 1 :\fais Philippe avait pris 

Par Pierre VILLETARD. 1 

une résolution. Ce fut sans colè~e et 
trè~ sh1plemeot qu'il dit à la ieuue 
femmf> quelques heures plus tard 

- Quoi 1 ... voue! ... c'est uno sur- - OuH<' tes oreilles, ~on en.faut 

i B onomiquB Bt financiBrB 
Quelques chiffres intéressants 

sur l'économie mondiale pri e, e'excla•na Laurette en tendan.t chérie.J'ai beaucoup réfléchi depuis ce 
la main à ce graorl jeu.ne homme qui na tin et j'aime. avant 10~1. les situa 
venait d'apparaitre à 1 ~ntrée dn hall. 1ious ncttos. ::'ie me féhc1ie pas do 

C'était une comédie que jaunit la •non héroïsme. Il fat inslinctif, rnilmc Le numéro d'avril d11 cBulletm men-,nie, le Royaume-Uni, la Suède, la 
jeune femme. Elle_savail f~r~ bien qu ovolontaire .. Te. n'ai ~o.ur, ~lor1zcl sui sti!lI6t1qJe »de .a Soet M de' Na- Nou.velle·Zélaode, les Etats-Unis d'A­
Paul ~lor1zot derait les:reiomd e nul mcuoe $ympatln >,ce qlli nest .PR_B,ltions contient, out e •es tab_leaux pu 1mér1que, la Belgique et la Danemark. 
Select-Hôtel. Soc mari, en ~eV'luche, ans doute, loti~ à fait ton cas. Mms 1~ bli 8 chcqll mo i!, des rouse11Z>1emouts C •tractions navales 
ne le savait vas. Sans être 1alo:ix. c 1e veux pas etre an mari lr<;>mpé, 1 sp~ciaux sur les points sum1nls: on 
Philippe Sau aio 110 t~nait consta~-1.\lors, divorçon•,. ~pause . co 1euoel La mise à flot d~e navires a subi 
meoi sur la dHensive. C est que dep1ns homme •• Te so11ha1te tri'ls s111cèremoct Or dana le monde entier une augmenta-
quinzc mois q·1'ils étaienl mari~s. Lau· que lu sois heureuse . ' La proùuctiou mondiale d'or a &Ui· tion dans le courant du dernier tri· 
raile à l'affût da tous les pla1s1rt. lui 1 Laurette écouta11, les paup1èrts' men té .-.u.uée "o"ulère de 6i.OOO kgd., nestra :le 1937. Par contre, dans le 
nvmt'jmpo~ô mille petites corvée q111 battante~. '[)uo subito terreur l'avaitlpassauL de 856.0GO kgs.en 193b àenvi- premie~ t~imestre de 193i,onconstate 
ne co venaien pas à ses quar nie bouleversée ron 915.000 k~s e.1 1937. Dans ces ch1f- uue d1minut1on de 19 010 environ. 
a s. Qui ui a~cait. dit qu'après son 1 - Tu os fou, dtl·elle. Cu. n'est pas 

1 
fres,ue figure pas la produc~ion russe, Celle dimiou_tion eet de 31 ~10 iufé-

mariage il prendrmt, à Megève, d s !•OAsiblo. Tu es El boa, Pl11hppe... et 

1 

qui est inc)nn.Je. L'Australie a pro- r•eore aux cluffras de la période cor-
leçons de ski'? :\lais, enfi•1, tout arrive, si coura~e~:c. . duit, en 1937, 16C[o de plus d'or qu'en •espoodai~te de l'année_ écoulée. 
même l'invrai em~lab:e. . Comme il restalt mue, elle tord 1 19J6, le Canada 9 010, les_ Etuto-Ums Les navires eu chan lier sont un peu 

Et eoudain. ~1or zot tombait commel ees mama. . ld'Amêrï..:iuo g 1010 et l'Afrique du Sud noms nombreur que pendant le. tri-
une tuile. Vinf,lt·deux ans, sou ',1 et ~ Je le hai~. co ~arço? ... ~e ne ~eux 3,5 010. . neslre précéde~t. Los c~nstruct1011s 
m1Loe,av~cùes yeux: clairs el laasu- plus e voir D1s-lu1 qutl sen aille .. 

1 

l'arml les pr..i.:tucteurs de t~omdre navales out baissé eu ~mlaode de 
rance tranquille d3 ces jeunes sportifsj Fais cera pour moi •.• Ah! ~l tu sava s im ionance. 1,, ,Japon a plua 1p dou- ·l6 010, Dantzig de 18 010, aux Etats· 
qa1 m prisent à pou près Io reste du comme je vais t'aimer! bit el l ·s Philippines plu& qt:H. qLa- Unis d'Amérique de 15 010, au Dana· 
monde. Philippe appartenait tau resto li n'est pas l:op tard, dit drnplé leur p•oduciio1' depuis H<2J. mark el en buèdo de 7 010

1 
.ians le 

du monde. Mais il y avait Laurette, Philippe doucement. Ainsi do•ic, c'esij J.a valeur oe l'or produit on 1937, Royaume-Uni de 3 010. Par ailleurs, 
:a femme de Philippe, celle gr.acieuse 1a brouiile avoc :\1orizot. Pour uue excep\ioo faite de l'Union de> R~pu- les coustructions uava,e_s témoigne en 
Laurelle prête à l'escalade, eu J .1pe do fois. mon pelit, que je sauve un hom-

1 
bliques dOt.étic,ues soci~listes, corros- Italie d'une augmenta1100 d~ 50 olo, 

grosse laiue, solidement chaussée avec me, jo perds le b~ulHrce do sa g~a- pond à 608 1r!l ioni de dollan-01'. , -tans les Domimons britanmques '10 
un béret sur des boucles fotles. titu le. ,~s rosRrvos d or dtclat•éa• par 1 en· 14 010, en Belgique de 10 OJO, en 
. - Hop-là, vite eu tenue, dil:Alle au semble des banquas centralM, e.xcep- France, en ~orvège et dans les Pays-
Jeune homme. Mon mari el m01, nous - -----·· · lion faite de l'Unio.1 des R~publiques Bas de 8 010 environ. 

vous att6odr_oos.' . ' . ', Banc:i rommsrc"1:11s ltal1"ana 1 soviêliquos soc Hat.a~ et de 1 Espagne, Production indu1trielle 
Que sui prit Ph1hppe '? C eRt mexllh Il U Il s'ôiAvaiont à RC2 n11!ho.1s en 1937 et, 

cable. P11ut-êtr0 un 'battsment .cte_ cils, · -- au com 8 Ju preminr i 'i111est1~ de 1933, La production industrielle a marqué 
un pli de la boucle, tout ce ~ui s1gui· [ rBpital Pnli rtm•nt tPrsé et ré M'I~ 1 eioes out 311gmeniê de 61 mililoos con· pendant le mois de février un mouve-
fie une entente secrète, à mo1m qu'à tro 202 millicus durant la mclme. p~- ment de recul aux Etats-Unis d'Am6-
cet instant il ne fût victime d'un sin· i Lit. 847.598.198,95 riode dv l'an 1ée dern i'lre. Les prmm- rique, aux Canada et en Estonie. C'est 
piùe excès d'imagination. Puia H vit - pale; lliJ!(me.Ha•ÎùJo coustntées entre ainsi "qu'au Etats-Ums, el.a s'élève à 
dans uno glace, entre deux palm1~rs, DlreoUon Oentr&Je 11."lLAll le.< moib dA janvier et de mare, sont peine aux deux tiers des chiffres du 
une sorte de nabot au front dégarm, la de 40 millions pou» les Pays·Bas, 29 début de l'aon~e dernière. La pro-
lrop fidèle image de Philippe Sauvain, 1 Filiale• clan toute l'Ir.\. 13· mulions •Jour la ~Jisse, 20 millions duction des biens d'investissement est 
et ceci déclencha sa mauvaise_humeur ! l&TANBUL, tzu:ra. LOllD"R"Ell, pour les Eta s·Uu1 d'Amérique et 10 tombée de 60 010 depuis le mois d'août 
Il lira de rn poche un fume·c1garettes I NEW-YORK millions ~rnur a Suède. . 19:J7. Par conlre, dans les Pays-Bas, 
et, s'étant enveloppé d'un nuage par· D'autre part ou cooetate en Belg1- au Danemark, en Pologne, la produc-
fumé, tourna brusquement le dos à la l Créations à l'Etrang~r · qne une dimmu\iou de 39 m1l~10ns,en lion industrielle est en croissance; elle 
glace. . . Banca Commerciale Ilaliana (~'ranoel France de :J million• et dans 1 Afrique est stationnaire en Suède. Pour le~ 

Une simple impre~sioo, mais désa- 1 Parie, Marseille, Nice, Menton' a"' du Sud r m\liioo. autres pays, les statistiques manquent 
gréable. Ce Paul Morizot, sans être i nes, Monaeo,Toulouse,Beaulieu . tonte pour le moment. 
un intime, s'était cinq ou six fms /!. Carlo, Juan·le•·P•ns, nasahl11101 (.lfn Commerce Titres industriels 
trouvé sur sa roule - à Longchamp, roe). Le commerce mondial pendant le 
nu lhGâtre, à l'Expo ilion. Oh.! pas Banca Commercrale ltallana e B.ilgnra mois ùe février est sensiblemeut ,égal.à Les litres industriels ont baissé dans 
lui seulement, mais d'autres ieunes Sofia, Burga•, Plovdy, Vnrn-t. CGlUI du mois de fénier de 1 annee la plupart des pays depuis l'été do 
gens, un stock de camarades pas s.e· Banca Commerci•le ltaliana 0 Gn'ca précédente Eu vat~ur, _il est de 4.010 1937. Font exception à cette règle, l'i· 
més encore. Trop de poignées de marn Athènes, Cavallà, Le Pir',, sa:oniq 10 ; inféri1Jur à celui de Janvier. Il coovrnnt talie, la Pologne et la Suisse, où la 
à tous ces types-là. \lais, celte fois 1 de noter qu'ana diminution du volume hausse a été arrêtée pour peu de 
~lori:ol était encombrant. Etall·ce le Pano• Commereiale rui•·.,, •'Tt'"' des affaires ost habituelle J\ cette pê· temps pendant l'automne et a repri3 
hasard seul qui l'avait amené'! RnrJ1ro•t. Arad. Rrann. Ur•w'> C '"" riode de l'année, mais Ql!e est plus seosiblemeal au cours des derniers 

La jeune femme, penchée sur un tantza. Clnf Gnlatz Teml•e~n. Ribiu consiclérab\e qu'il ,y a un an. m011. Une certaine reprise se maoi-
maga7.ino souriait mnhc1eusement. la Ran•• Commerei•la lt•liana P"'' l'F.-•I Les importationd se sont accrues !este cependant au Canada, en Colom· 
bouche e~tr'ouverle et Philippe l'ob· to, Ale-.a~drfo, IL• Caire, ne nonoar [ dans onze pay 01 ont diminué dans bie, au Danemark, en Allemagne, au 
servait en rongeant ses l~vres. Tout Man•onrah, etc. 1 viugl. Les ~x ior: tions se soul dêve- Japon, en ~orvège el dans les Pays-
ça n'ét3it pas clair ... Oil lrop clair, peut· Banca Commerciale ItaliaM Trust Cy 1 loppées dans ùix pays et ont marqué Ba11. 
être. Tout à coup, derrière eux, une New-York. un recul dans vingt. Dans cmq petits Par comparaison avec la situation 
porte s'outrit. Le beau Paul Morizot, Banca Commerohle ltaliana Trual ()y i payo, les importal•ons el l_es exporta- telle qu'elle se présentait en févri0r 
en chandail bleu mel, porla1t sur Boston. i lions sont eu oJgrnenta11on•, alors 19:l7, la chute des actions industrielles 
'êpaule une paire de skis ueu(s ave0 Banca f'.ommcrclale ltaliana Truat Cy qu'elles ue soul abaissées dans .qu- " êté plus . part1cuhèrement sensible 

llne aisance un peu théâtral~- ! Pbllndetphia. to1Z0 pays parmi lesquels l'Argent~ne, aux Etats-d Améri'lue (37 o10~, en Bel-
- Hello! s'annonça-i-11, 1e su~a à Affiliallons à !'Etranger le C·rnada l' \llemcgne,la Côte de 1 Or, gique (30 o1o), en F~auce (2ti o1o) et 

vos ordres. ! la Finlaude: l'I 1de, l'Irlanne, la Lotto· 1 dan6 le Royaume-Um (22 010). 
Dehors, ce fut la neige sous l'azur 1 Banca della Svlzzora ltali.rna : Lugano --------------------

diaphane et, dès leurs premier pas ,! Bellinzona. OhiRR•o. T.Marn.-., M•n· j 
sur 1e soi de marbre. a1ora qu'ils gra- dri•1°. 1 1105 1·mno11t tiORS Bt DOS 
Visseient une pente a•SCZ rud3 à 1•a· 1 l'an<jne Françai•e et lt•ll """ pou• n I' I' 

LE marchl des mohairs 
Les achats de mohair effectués 

;>ar les Soviets atte1goeni un total de 
4.000 balles; ils leur ont été céd6s 
nu prix moyeu de 107 à 195 pts. par 
balle. Or, ces rnntes au lieu d'amener 
une hau•se des prix ont déterminé eu 
raison de l'absence de concurrence une 
baiRse de 2 à 3 pts. Ceci s'explique 
par le fait que les Soviets sont Il. 
l'heure actuelle acheteurs de œohair 
el qu'ils traitent exclusivement avec 
une ou deux firmes. 

~ers des sapine encapuchoo.1f.s Phi· ·, l'Amérique èu 1i11<1. i lsxportatt"ORS ~n nu:itpE MOt"S 
hppe, 1e souffle court, regarda cet '•n France) P•rl•. LJ 't Il 
homme q111 1 dans l'allégresse de S•l6 r (en Argentin••> Buenna-Ayres, Ro· 
~ingt-deux au , montait sans effort• ••rio de San'.!1-Fé 
la poilrino tendue, vers une pet1le (an Brésil Sao-Paolo, Rio-de,Jane' 
Crète >n lame de rasoir, suivi de la 1 ro Sank,s, l!a'lia Cutlryba, P··rlo ' 
ieune femme, ardente et légère. 1 Alegre, Rio Grande, Reci!e (Per-

«Quelle allure 1 pensait-il. Je n'ai nambuc01. !' 

Plus leur âge. • li (au Cbi111 Santiago, Valparaiso, C•n 

Il pre s(llllll alors son humihalion I Colombie) Bogota, Bnranqnilla l 1 

lorsque, Il. ln descente, derrièr:o l'hom- , <•n Urnguay) lontavid-· . 
Ille volant il huterait, œaladro1t conlro 1 Hanea Ungoro-Ttaliana, Budapest Hat. 1 

r\es saillie~ ou ramperait sur la neige van' lli•lrole, Malro, Kormed, Oroa 
comme une grosse tortue. Et la com· haza, Szeged, etc. 1 

llaraison que ferait Laurette lm parut Banco ltaliano ~en E<1u&te11r; Guyaquil 1 

aussitôt tellement irritante, qu'il dé· Mant"' 
testa franchement le beau Morizot, Banco ltaliano (au P~rou) Lima, Are· 1 
comme tout mille surclaseé par un Il qulpa, Callao, Ouzos, Trujillo, Toana, 
autre mille. .Molliendo, Cblc:ayo, Ica• Pinra, Puno 

Troi;i quarts d'heure de irimpette 1 Cbincha Alta. 
les voici là-haut; la neigo, le bleu du Hrvat•ka Banka D.D Zagreb, tfo11<0a~ 
Ciel, l'odeur de l'air vierge et la fine Çilçt d'/s/a.•bul, Rut Voyvoda. I 
l'liu ique du vent matinal qu' f· il un Palazzo Karakay , 
hruii Je harpe entre les rochers. Tous Tttepnone: J'era 41811-2-3- 1-5 1 
trois chaussèrent les skis et Paul ~Io· 1 Aqenu d lst.111b1.1, Allalemciyan //an. j 
rizot, ayant ouvert les 'bras, fonça Oirntion: Tl!. 21.900. - Optralion.• q~n 1 
•lans l'espace. . 2)915. - Portefeuille Oocummt 21903 • 
. - Lii piste est à gauche. CI :a la Position: 22Qlf,-C//anqe tl Pori 1191! ' 
Jeune femme. 1 Agena dt /Jeyoglu, /stikldi C.•ddw 117 : 

Elle glissait rapide"!eut, Philippe la 1 A .\am1k Han, Tt!. P. 41016 
iU1vi1. \loriiot, dédntgo~nt la pisto Succursale d'lur.ü 
~~O.ilo, appuyait lr~p à droile vers llU wcat1onde coffres rts , HqJg/u, d Galata 

~ouverte de neige fraiche qeavail 1 
alllo!lie le premier soleil. Vente Tcavaller's chèques 

~uivant ies 1oJnl'es publiée par la 
Direction gé11é1·alo de la s~atistique 
pros la pr6sirfonce du Conseil no3 ex­
portations ponchot les quatre pre· 
miers mois de c•tle année se •DOi 
élevées à 9.403.000 Ltqs. Elle• étaient, 
pour leA mo1R correspondants de l'an· 
née 1937, de 7.856.000 Ltqs. et de 7 
millions seulemorit pour les quatre 
premiers mois de 1936. L'augmenta· 
1100 a douo êt6 conR\an\o. 

Or les quatre premiers mois de l'an· 
n6e ~ins1 que Io relève \[. Hüseyin 
Aç~1 dans l'Ak~am. con.tituenl lapé· 
riode de l'aun~o où les exportations 

De• achats insignifiants out été 
faits pour le compte de l'Angleterre. 

Les voils de chèçre sont livrés pour 
l'exportation à •sou 50 pts. 

LE marchÉ des fruits 
•Ont le moms actives. Lo fait qr;e mê·, Les arrivages d.e fraise~ d'Ere~li se 
me en ce mois do 1r.orte sa1sori on cu-1 sont beaucoup 111lens1f1es ces ]Ours 
registre un proj!rès aot la pieurn la: derniers. On en vend à 20 ptrs. au 
plus éloquente du progrès de notre' détail, dans les quartiers .. A Buyükada 
économie. I ~ôme, on pouv.ait en avc:nr à 40 ptrs, 

En ce qui concerne les importations, 1 dimanche dermer, ce qui est une sorte 
on crrns al• q•1~ les chiffras c1rrAS· ide record_ pour les Iles. 

oudant à ces quatre mois on\ sensi- 1 •Les cerises et le.s prunes ne sont 
blemont grossi a,1 avril. Ct1 fait e~t dù i pas tout à fmt aussi abondantes. Néan­
aux 'm ortatiot:<s massives de laina- 1 mo!ns, on yeut se procurer de . belles 

· _P 1 r e celte aooét• ·cerises noires à 15 ptrs. au détail. Les 
ges qui on C·t 

1 u . · . d , prunes dites «can erik• sont Il. 15 à 
Duraut l s qi:.:itre pre~ier~ mois e 20 ptrs. 

1937, les 1mporlations n avaient pas Les intéress~s prévoient que nous 
dé11ass6 31-i.OOO L_.qs ; cette année-ci, aurons cette année des fraises à 7,5 
ellos dflpassent 2 u11lhons de Lt4s. Tou- ptrs. et des cerises à 5 pire. 
tefois l'accroi ecmeot ri~ i exporta\1oos, l • 
qur ~ou2 rolevio.ns ci·haut comp~nse i 11ES POISSOnS ilbOndantS 
cette augmo• tallon des importations 0 h' b d 

Le voyage du Roi d'Italie 
ER LibyB -

Derna, 31. -Pendant sou voyage en 1 
auto de Cyrène à Derna, le Roi et, 
Empereur, accompagné par Io maré· 
chai Balbo. le sous-secrétaire d'Etat Il. 
la Guerre le général Pariani et d'au­
tres autorités, a admiré l'œu re eo-1 
perbe de la mise en valeur a Tricole 
accomplie sur le Djebel par le• colon•! 
italiens qui oui donné la vie à de 
nombreuses fermes florissantes el à 1 
d'impC!rtants centres agricoles. Dans 
les villages créés sur cette u.>uvelle 
terre italienne, le souverain a '1té 
l'objet de manifesta tians entho .. sia.tas 
de·la part des colons italiens. 

A Deroa, le Roi et Empereu.:- a été 1 
reçu par des manifestations euthou­
siastes, surtout de la part de la !JOPU· 
lation arabe. 

Tobruk 31. - Le Roi et Empereur 
rentrant en Ilalie a'est embarquê à 
bord du savoia au milieu def uani­
fesla tious enthousiastes de la fo.ule. 1 

Le s~uçerain avait accom~ 1 en 
vol le voyage le long de la frontière j 
égyptienne. do Cyrène à Tobruk, par 
l'oasis de Djara bo~l.J. 

1
• 
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y 

régtulière; 
Arsénofe 

ruJS ne sou+'frori J plus 
d'anêm e, avons t,ujours 
·n bon a::ipét1t e! rotre 
a!"'~ect est f1or ("s~nt. 

Arsénofe:ratcse 
En vt>nte d n'lo toutes 

le~ pharmacies 

A bord d'un patrouilleur national, devant Majorque 

1 • 

fJI 1 NAVIGAZ..lOf'. 1~ -VEl'~::_z:A 
I 

irêe, Rrindi~i, Venise. Trieste 
dts Quais de Galata 1011.s ltJ pe11J1edi 

d tO ht1'rtt prlc1.te-' 

Oavalls, 8aloniqne, Volo, P1rêe, Patr "• :ianti­
Q\18ranta, Brindisi, Anc~)ne, Venise Trieit.e 

Salonlquoi, Mételin. Izmir, Pirée, Ca.la n11t11;. 
Patras, Brindisi, Vf!oise. Trieste 

Bouraaz, Varna, Oon!:itantza 

Sulina1 Galatz. Braila 

Ba/eaux 

F. GRIMANI 
PALEHTIN'.A 
F. GRlMANI 

CA'MPIDOGLIQ 
FENICîA 
MEU.\XO 

QUIRL.ALE 
!H.\:'<A 
ABlHZIA 

VE:-;'f,\. 
!SEO 
AL B.\ NO 

FE~CIA 
!SEO 
DB.NA 
MERANO 
ALBAXO 
AllBAZIA 

FENICIA 
DIA:'<'.\ 

S:!roi'e 1.c:;11 t 

3 .Tu.ln 
l'J Juin 
17 Juin ! 

En COUIC te:n 
l Brlnd1.tl, y 
O•Je. Trlcs:e, 11,. 
iCI lr. Exp, po 
1011• 'Su.1ope. 

1 .Tuin l 16 Juin 
3U ·ÎUIO 

9 Juin 1 
~l J'\iol 
1 Julliet 

2 Juin 
16 Jnin 
3G Jui11 l 

t Juin 1 3 Juin 
8 Juin 

15 Juin 
17 Juin 
22 Juin 

1 Jufo ) 
8 Juin ) 

A l ï bcure1 

l l? .i.eu •• 

' 18 ll•"r< 

à .. ., heure 

En coiociJenoe on Italie av 11 llC<l J< t>lt ia-n t •; ·'·i "l \ •ltalla 
et •Lloyd Trlestino•, .iour toutes les destbatioas d•1 non ie. 

facilités dB uovags s1JP IBi C11n·111~ faP ~a l 'ht it1 1 i~1 
REDUCTION DE 50% ~ùr le jlarCJJ"~ frr.io;1:r lat. 1 C::.1 ~·111, lib1·­

quem '.ltà l1fr) ti.\rn ~1 il '1 f·n )ri 1 •nt 
d'embarquem~nt à 1011~ IH t>Bn5 i 11 11 11 ·~ i 
droot un voyage d'aile~ et r tn 1r p 1 I '' i 1>~ 
de la IJompag<Jle « AD l 'rIOA • 

Agenoe Gànéra.le d' Sti1.11Dll\ 

Sarap lskelesi 15, 17, 14i. auhaae, G 

Téléphone 44877-8-9. Anr tiureanx de V'Jy'l ~os Naua NI. 0914 
• • , • W.·Lll • 41l86 

FR.A.TE LI SPE 0 et le bilan des qinlre mois se clôture na pris avant- 1er eauco~p e 
b 1 1ettement favorable. péla1mdes à l'end1k et les environs. 1 uar une n auce 

1 
De pleines cbarrelées en arrivèrent Quais de Galata Hüdavendigàr tian - Salon Caddesi 

tlfilli quo bordateol deux ra> saui! l Istanbul 

1 

B. C. I. et de chèques tour.atl-
- A gauche ... plu à gaucho, S· quea pour l'Italie et la Hongrie. 10ufflait Laurette. Mais le skieur, emballé, ne l'eutoudit . ..,._,_ ____ _. _________ .,.....,; 

él. 44792 tas. ~;1 ce fut ie drame, 1'açalanche UnE DDUVEllB SEDSDtionnEllE 
1
,rutale, la masse blanche on s:!rplomb 

Parmi leo ra1rn11s dMerminaoles du pendant toute la journée au village. ___ ;:,:::;.:;_;:;,,.;,,;;.;.. ____ ~...;;.. ________________ _ 
dé\'eloppement de nos exportationd, il Ces grands et beaux poissons quo 
faut enregistrer l'accrnissement des l'on vendait, au début, à 100 paras p1è· 
ventes de tnbac. Elles o_nt atteint cette ce n'out pas tardé à être vendus à 

~~roulant SOUdalU • ·ous apprl!nons que le fa1neux nnpre::ia· 
... - Paul! clama la jeune femme 'rio romain Thana•c. arrivora vors Io mi· 
"Uo~ roix déchirante. août à Istanbul avec un groupe do 80 Rou-

R 
· nnda 1naines alfolante. Rcvue-spectar-Je l\.1ontinartre 

l>j"":'" eslo là, mon petit, comm avec des sc~nes, des .Jôeora et des costumes 
lllipµo. 1irectcrnent arrivés iie Paris . .:\1.Thanasfl qui 

ebt déjà venu en 1u1:1 en Turquie avait eu 
ù aucoup de sueces :1 T. tnnbul ci ~t l:t:mir. 
~es spectacles fiOnt généralcrnent si bie'l 
n1ontés qu'ilrt tiPnncnt à Bucare~t n1ême l'af· 
fiche pendant plu" <le 3 1nois. 

--

am ôe, pendant la période qui nous 1 une piastre ! 
occ.ipo g 848.000 Ll-j,s. coalre 3.482.000: D'autre part, on peut a~oir, au mar· 
pour la périude correspoudnote de ché aux poissons, d'e~cellents turbots 
l'an•1olo d rnière. à 30 ptrs. le lg. et Je grands <clüfer» 

Le• Régios polonaise et trhécoslo· à 15 pirs. 
vaque conliaue:-11 1eurs achats on di- Le port d'Ami ana 
ver es zones J 

Les compagnies am ·ricarnes achè· Le port d'Amasya a 61( choisi pour 

Départs po11r 1 
Anvers Rotterdam, Amster-

dam •Hdml.Jourg,portsdu Rhin ,, 1 

Bourgai, Varna, üoustau\Za 

Vapeu 5 

• Vulcanus • 
•Venus. 

.venus• 
« Valcanus• 

1 
Compagnies ate, 

_ (•a ! laipm'"l 
Oom psgnle Royale 

1 
N<!erland.,•• de du 1er au 3 Juin 

Navffl'a.dnn Il Vap, 
, d.i 6 au 7 Juin 

.. 'vers le 30 Mai 

vers !;i 1 J ain 

, Que .ui importait de risquer sn vi•? 
1 Bi!A l 'uime, pensnit-ll, c'est Iton· 
euic ••• c'est bêle ... » Puis ce qu'il M· 
~aya n'eut plus a11cuo sens. Il voyait 
1q~'aut lai, à cent cinquante pas, l'hom 
U e emprisonné jusqu'à la ceinture 
~nt les bras battaient l'air déseRpé­

~·6lllQnt. Alors, sans réflêthir, Philippe 
~ ia.nça. Ce fut une gli nde héroi­
R lll1que avec cint.j ou six chutes, des 
f~Slcs de clown, mais enfin •es eff?rl• 
lu~eut récompensés et si lourde quelle 

lent les meilleurs tabacs de Samsun, Mrvir de port de chargement pour 
~ Bafra et Çar9ambl. Uue firme turque les fabriques de Karabük. Une ligne Pirée, Marsa1hd, Vaieuoe, Li- <Tsuruga Naru" •'.lP.l'J>iidi~~EX vers le 14 Juin 

A louer pour l'ETE achète, pour le compte de l'Egypte, ferrée sera construite dans ce but; verpool 

1 U!algré sa bedaine, co f•t la tortue 
~~: •auva le lièvre. Morizol, vacillant. 

uu rire sinistre. 

appartement de quatre cham- des tabacs de Trabzon et d'Artçi:1. 1 elle passera par Barlin. 
bres avec hall. salle de baies, Ces tabacs mut exportés en géuéral Des crédits ont été affectés égale-
confortablemeal meablé. sans être RJanipulée. Des mesures doi· l ment au d~a~age du port. Les deux 

On peut le visiter tous les vent être prises eu vue d'assurer leur· épaves qm. 1 encombrent depms 7 an~ 

O.I.T. (Compagnia Ilaliaoa Turiemo) Orga11i$1Uion Moo.iials e Voy qi! .. 
Voyagea Il. forfait.- Billets f&.roviaires, mar limes el d.é~ o J 1- .• ' 

réduct10ns1r les Clze-ni'l>d~ Fer /1 1f1e• jours dans la matinée, 10, Rue manipulation dans le pays afin d'ai- seront remises à flot. Dans le cas ou 
Sdksi (intêl'ieur 6) Beyoglu. l urer le développement de noire main leurs provriétaires ne le feraient pas Sadresser à: 1rRA'rELLl ::;,' GR<J J :hlo 1 J t l 1 

':G;;;;;::::i::im0111•U••mlllllmi::::=:-:lJ d'urnvre. dans un délai déterminé, c'est le gou- . 
vernement qui s'en chargera. 

,. I · 1 11 • , 11 • ... I'lau Oala 
Tél. 447:1-;--" 
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LD PRESSE TUHQUE DE CE MDTIB Un grand spectacle chorégraphique !tait - que prit fin cette Idylle Et 
'or•que les sons de la. Ghitrnpoulo, 
(que paraphrasnit fort bten avec sou 
cello \!. Alalemdjiau) •'éteignirent sur 
le clavier, telles des libellules, Arcbou­
tant leurs corps flexibles, .outes les 
elfes adroites et légères vinre11t for­
ner un tableau final propre à faire 

•!nvie à n'importe qusl auteur de bal­
let. Ledit tableau que baignait df'I ses 
, ayons pui.sauls la Fée électricité, 
« stylisai!• en le cot~densant on ne 
µeul mi~ux tout le su1et du ~ketch. 

LA BO RSE 
Ankara 30 :\h1 Hl3S 

L'impÉrialisme français se jcue 
de la vie des gens 

M. Yunu.s Nadi flétrit, avec une ju.slt 
indignation, dans le .Cümhuriytl• tl la 
o:.Répllblique• la façon don/ les Français 
chtrchenl d .se servir dt.s Arméniens, au 
Halay, comn1e d'un in.(/rumenl contre 
nous. 

noncer les abus pour ser•ir l'intérêt pu· 
blic. Dan• I~ cadre de la loi actuelle, 
un journali;;te qui accuse un fonc­
tionnaire est admis à faire le preuve 
de ce qu'il avance. Il n'est passible 
de sanctions que dans le cas où il 
ne parvient pas à démontrer le bien 
fondé de ses assertions. Mais les 
fonctionnaires ne soul pas ceux qui 
jouant le plus grand rôle dans les 
abus. 

... Le paragraphe de uos lois qui 
dit : cla diffamation n'est pas suscep· 
tibia de démonstration• est le produit 
Cl'une fausse conceptiou. On ne l'ad· 
met qu'en ce qui concerne la vie pu· 
rement privée d'un compatriote. 

L'origine du mol 

Il est inutile d'expliquer, d'essayer 
ile prouver ici que Je fait, pour la 
France, de s'efforcer de plaeer en face 
de la mort - en les armant comme 
des bandits - les membres d'uuP 
communauté, qui n'ont d'autre. souci 
que de vivre en sécurité et qui sont 
du reste totalemPnt étrangers à 1•e dif­
férend entre la Tnrquie et la France, 

1 
n'est pas un acte tout à l'honneur de M. Hüsqin Cahid Yalçin comment• 
celle·ci. Au demeurant, nous ne dans le •Yeni Sabah• les idles de M. 
permettrons pas à la Franc~ de s'avan· Harold La5ki. profe.Jseur d l'Université dt 

cer aussi loin qu'elle le proJetle, dans wndres : 
ce jeu sa11glant. On peut, jusqu'à un L'éminent Professeur dénouce les 
certain poiut, faire pratrquer le ban· mensonges qui ont été répandus à 
d1tisme à tous tes gens DPCPssiteux l'?gnrd de l'Allemagne pendant la 
auxquels on donnerait un peu grande guMre, par leB Alliés. La res­
d'argenl et une arme. Mais dans la ponsabihtJ de la guerre n'incombait 
conv1clion de la R~publique turque.' pas uniquement à l'Allemagne; il con­
les affaires de l'Etat et de la nation venait de la faire retomber sur le 
sont des choses élevées el sacrées qui ••ystème européen" de l'époque. On a 
n'ont rien de commun avec le ban· répandu des clichés stéreotypés sur 
dilisme. Au besoin, les armées rPguli- l'Allemagne. 
ères qui ont pour df!•ise la justice, La paix que. l'on a voulu établir sur 
l'humanité et la consc1ence - et non uue base au•s1 fausse et aussi creuse 
point les bandes d'aventuriers cons- pourrait-elle être stable et durable? 
lituées de toutes pièces - peuvent 
régler ces affaires en portant bien 
haut le drapeau de la gloire. . 

Peut-on faire la guerre 
sons or 7 Nous avons, notamment, sentt le 

besoin de mettre la chose au point en 
publiant cette vérité pour ln bonne l'argent - ou plutM l'or - n'est plus 
raison que les Armé111ens de Turquie le nerf de ta guerre. M. Asim Us l'affirme 
ODt tOU8 accueilli avec fPgret et dé· dans lt •Kurun• tl cite /'évolution qui St 

ploré les actes des Arm~niens du manifeste, à ce propos, dans les idtes d' 
Hatay qui, sous la pression des auto- la presse française: • 
rités françaises, aidées par les aveutu Napoléou à qui l'on demar.dait jadis 
riers tachnakistes, paraissent dmgé• ce qu'il faut pour faire la guerre ré-
contre les Turcs. D'aucuns se pondait: 
demandent même s'il poui-rait en ré- _De l'argent, de l'argent et encore 
eulter pour eux quelque conséquence de l'argent. 
fâcheuse. Nous savons parfaitement Aujourd'hui, s'il eut été en vie et ~i 
que les Arménien-1 du Hatay eux- la même question lui était posée 11 
mêm.es n'ont ~·autre souci que celur répondrait sans doute : . 
de vivre en patx et ne marchent que _ D'abord l'union nationale et le 
par la pression et les menaces. Nou•. travail. L'argent vient ensuite ... ! 
les eJCcusons donc eu toute conscience. .....,......,"!"""!!!!!!!!!!!!!!!!"!!!!""!!!!!!"'!'!!!!!!!• 
Dès lors, pourquoi, el de quel droit -· --- -- -- ~ 

serions nous irrités contre les Armé· LB retour dB LondrEs dB la 
11iens de Turquie, pui•que nous 

savons pertinemment qu'ils ne pour de'IÉgat1·on 1·1nanc·1e' rB turque 
ront avoir, dans l'affaire du Hatay, 
d'autre idée que celle d'un patriote 
turc? 

Deux plaies à panssr 
~t. Ahmet Emin Yalman rtcomman­

dt d'ajouter dtu:r articles à la loi rur 
la Presse tl à la loi plnalt dont 
/a G. A N. doit tnlreprtndrt la rivision. 
JI obstru d1.1ns le •Tan• dt rt ma· 
lin ; 

M. Muammer Erie, dépul~ d'Izmir 
et directeur général de l'i~ Bankasi, 
et M. Ibrahim Nafiz Pamir, directeur 
gflnéral de l'Eti Bank, qui, après de_s 
n~p;oc1ations heureuses a~ec les mt: 
lieux financiers de LoodreA, ont réussi 
à conclure 110 accord très avantageux, 
sont rentrés, hier matin, par 1 S.O.E. 

:IL Halid Nazmi, ex-directeur géné· 
rai du llJou•ement des fonds au mi· 
nistère des Finances et présentement 
•ous-secrétaire d'Etat au ministère de 
!'Economie, qui les avait rejoints à 
Londres, est redté pour quelque temps 
à Paris alin de poursuivre le règle· 
ment de certaines affaires financières. 

Le prflsidHnt de la mi•sion fiua~ 
ciàrf'I, M. l\luammer Erif, se rendit 
vers midi à la succursale de l'i~ Ban­
ka•i à fatanbul, et de là, au palais de 
Oolmabahç~ où il a été reçu par le 
premiAr ministre qui Io retint auprès 
de IUJ ju•qu'à 19 heures 30. 

Une ra.fie 

L'un de ces articles doit être de 
nature à appo1·ter un remède légal à 
la plaie profonde ouverte dans l'or­
ganisme social de la nation par les 
lettres de recommandation et les 
méthodes de protection. Il est diffici­
le de se rendre compte de la mesure 
dans laquelle le favoriti•me préside 
à la nomiuation et à l'avancemPnl de• 
fonctionnaires, à le~r lran•fert et 
aussi aux mesures propre• à leur évi 
ter des sanctions disciplinaires. Ce 
qui est certain, c'est que la conv' lion 
générale s'est implantée dans le pays 
que pour progresser, pour «faire, 
son chemin" on doit ub•olnmAnt 
avoir des protecteurs. Quand on s'é· 
tonne de la baisse du niveau de l'ins-
truction dans le• écoles, on reçoit BArlin, ter juin. - Une rafle a été 
cette réponse : •L'avancement est le opMée hier par la police, dans deux 
nopole de ceux qui jouissent de pro- grands cafés de la Kürfürstendamm, 
motecteurs · les connaissances et la pour rPchercher tout particulièrement 
vertu sont 'inutiles"· les tra!,qnants de stupéfiant~. On a 

Un second point important est cons· i opéré 314 arrestations ; parmi l~s per­
titué par les dispositions de la loi sonnesarrêt~.es frgur~nt 307 Juifs. O_n 
sur la Presse et de loi pénale con- a ident1f1é. déJà 46 cnmmel_s .de dro~t 
cernant la diffamation. Le rôle de la commun; tl y a aussi de• cr1m10els poli­
presse doit être essentiellement de dé· tiques. 

. -
~ - . -,. 
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DEUXIEME PARTIE 

VII 

A pe!n~ debout. elle s'abattit contre 
ma po1tr1ne ; et alors ce fut elle 
qui m'embrassa la première avec 
une sorte de fureur convulsive comme 
si elle avait voulu apaiser d'un seul 
coup une soif Hlrocement doulou· 
reuse. 

- Ah ! je suis morte! répéta+elle 
quand elle eut détachê sa boucbe de 
la mienne. 

Et cette bouche humide, un peu 
gonflée, entr'ouverle, devenuo plus 
rouge et faisant . une ~one de lan­
gueur, dans ce visage s1 pâl? •t si 
fr6le, me donna réellement 11mpres. 

sion indéfiniseable que, de tout ce 
corps pareil à celui d'une morte, 
les lèvres seules avaient conservé de 
la vie. 

Elle murmura, rê•suse, eu levant 
ses yeux fermés dont les longs cil.a 
tremblaient comme si un mince souri· 
re elll filtré de dessous les paupiè· 
res: 

- Es-tu heureux ? 
Je la serrai sur mon cœur. 
- Eh bien, allon~. Emmène-moi où 

tu voudras. Soutiens·moi un peu, 
Tullio ; je sens que mes genoux flé­
chissent ... 

- A la :na1son, Juliana ? 
- Où tu voudras ... 
Je la sou\&nais d'un bras passé au­

to•Jr de sa taille, et je l'entraînais. 
Elle marchait comme uue somnam-

à la Casa d'Italia 

Tableau final du sketch «ldyffe d'amour. 

Et devant cette scène si spectacu­
laire fusèrent alors de partout des ap­
plaud1s>ements. A travers celtH salve 
nourrie on percevait un nom. Le pu­
blic exigeait la sortie su.r scène de 
1'auimatr;ce de ce boau récital redonné 
à la demande g nérale. Et •levout pa· 
reille unanime in•iotance force fut à 
Mme Lydia Krassa Arzamanoff do 
parRîlrn sur scène où elle reçut R\'PC 

dPR cadeaux et des fleurs, une ample 
mo'Ï.•rnn de témoi1rnages de ympa· 
thie ai11,i que ::les félic1Lations. 

Cellts-ci f.treut du reste des plus 
m~r1tées vu les résultats prl)bat1ts que 
Mme Arzamauoff parvient à faire ob 
tAnir à se• r èvf's Do l'avis gôi:éral les 
récitals que donna cetttJ année ce pro­
fesseur de danse marquèrent uue date 
spéciale da!ls les annales do la choré­
phie d'htanuul. 

TENNIS 

Plus réussi encore, si l'on p•ut dirn, Mlle E Nahum qui obtint à la c pre· 
que son devancier, Je r~c;tal de danse mière » de ce récital un succès AXCAP· 

redonné vendredi derni•r, à la Casa tionnel et on ne peut plus mérilé.Dan­
d'ItaHa, par les tout•• charmantes et sant à ravir, cette brillante élève de 
gracieuses élèves de Mme Lydia Kra•sa l\Jme Arzam•nofl à l'en•eignement de 
Arzamanoff, - en l'honneur do l•ur laquelle elle fait graud honneur, tient 
ém1oenl profA•s•ur, - dAvant une 11s-j à " enveloppei· ,, sa danse d'un « su- Coupe du Challenge de tennis 
eietance nombreuse et choisie, obtint jet» ayant un Mbu1 et une fin scéni- l!l:luhittin Ustiindag 
un retentissant succès. ques et constituant ainsi un tout des La saison de tennis d'Istanbul sera 

La chor~i;raphie, - à en jug•r par plus homogènes et des plus complets. . , . 
1, t . t d l Mlle Nahum portait pour exécuter la inaugurée par le tournoi qu orgar11st 
eniiouemen cro1s-;an e no re pn D 1 'I le club des Montagnards en l'honnour 

blic pour ce noble art - s'enracine de anse orienta e d politow lvanow un de Son Excellence le vali M. Muhittin 
plus en plus eu Turquie. Ses manifes- costume d'une richesse et d'une beauté 

f 
U•tündng. 

~~~'.one sont suivies avec un vi inté- rar:~ maquettes dE>s costumes étaient Ce tournoi se déroulera sur les 
El ce n'est que juste du reste, car dessinées, •ur indication de Mme Al'· courts de t•nnis du club des Monta-, 

Il n'y a rien de plus beau que la danse •amanoff, p&r i\f.Aram el Mlle Alalem- gnards le «Türk Dagcil.k külüuü •. 
!lJÏan. Le tournoi est ouvert à Lous les 

lorsque celle-ci côtoie l'art. joueurs am,\eurs de Turquie et com-
C'est un raviss•meut, en effPt, que Dans ldyffe d'Amour et Dernier Chant prendra 5 épreuves: 

de contempler celle • fleur poétique • qui firent suite au Divertissement, les 
au long du temps éclose (dont la lu- J:.ï(es s'amusèrent à qui mieux mieux. 1) Simples-dames. 
mière est la forme et l'âme le vent) L'intention poétique de ce sketch 2) Simples-hommes. 
entraîner avec elle tous les corps eu fiual - dû aussi à l'inspiration de 3) Double-dames. 
répétant le rythme régulier !l'une ~1me Arzamanoff si fM\1le en trou- 4) Double-hommes. 
cente et prismatique libellule. vailles artistiques heureuses _est 5) Double-mixte. 

Nous wongions à tout cala en re- des plus jolies. Les J:."f(es, (ces g~uies Les matclJAs auront lieu le 4, 5, 11 et 
voyant évoluer avant-hier, devant de l'air, personnifiés à souhait par 12 juin et se joueroJH avec des balles 
nouR, à . la Casa cl 'Italia, lea délioieu rl'accortes demoiselles), virent aussitôt Dunlop. 
se1 petites danseuses qui prirent part Jour nature immatérielle prendre D~e prix seront offerts aux ga­
au susdit récital. corps et âme et olles dau.èreut pour gn~nts de chaq~e épreuve _et au club 

Des enfants d'abord,auxquelle< vin- nou• ainot revivifi~os dan• uue at- qui aura to1allsé le max1mu1n des 
rent se joindre quelques plus grau mosphère touto de grâ:a et d 'altnit 1 poiuts dan>' toutes les épreuves du 
des camarades, nous montrèrent su- des pas enchanteurs. ' ' tournoi. Le• gagnants de chaque 
rabondammeut dan< Un bal costumé L . . . 1 t' . . ~p"euve assureront à l~ur club S pomts 
ce qne l'on peut faim d'un corps jeune, . euis ~ cuconvo. u t0ns » Hatent l~s finalistes 3 point• et las dem1-fi11a-
evelte, harmonieux et gracieux lors- baignées ù une lumiè.re tour à tour· lrstes 1 11oinl C'est d'aprè. ce compte 
qu'on le plie, - en l'y initiant sévè- _vive et blafarde, ~u teuitée de rose, de \qu'on désig,.~ra le club gagnant. 
remenl - aux lois enchautere•ses du la une, de vert, d écarl.ate et de violet L'imcription est déjà on verte au 
rythme et !le la cadence, soutenues p~ur la plu.s ~rande JOl0 de nos yeux club des ~Iontagnards (T. D. K. Ta· 

. 1 1 d abord puis de tous nos sens. 1 k . I'· 1 ) h , 1 " , A G ~ t k par la musique. 1 en na t un poèmo . ~·m '" 1çe c •z ,, ··'·"· . oro .. e z y 
engendrallt un si beau rê<e, que Lo lulu régna presque exclusive-• et serq clôtur~e Je 2 juin à 20 heures. 
toute âme bien née ne \'OIHlrait ja· motit dan• ce tableau à la Rembrandt 1jNous porion• beaucoup d'intérêt à ce 
maie vmr s'éteindre. dnns cotte fresque d'une blanr~eur tournoi, car on envisage ln partacipa· 

Des amoul'll de fillettes, telles que la immaculée de bquelie se détachaient· lion des joueurs d'Izmir et d'Ankara-
les corp.• svehes 11:ux mollets mus~lés j Pour tous les renseignementss, s'a 

délicieu1e et inteiligente L. Armand, des petits Gillespie, Schœnm3n, Ba- dres~er au club des Montagnards. 

(Cours informatl!s) 

Act. Tabacs Turcs ( n li 1uu1 
Ranque d'.\ffn res au portrr11r 

1 Llq. 

15 
97 

Act. ChP,1nin clP- J?P.r rl'~\natt li1' 6U t' 23 6;j 

Act. Bras. Réunief! Ho111onfi Xec11r 7 75 
Act. Banque ottomnn" 25.-
Act. Ran1p1t" (',~11 l"llro 91.40 
Act. Ciments Ar-;lan 11 . 9'> 
ObLChen1in de F~r !4i\· u~.g ·z 1rum 1 
Obl.Cll••1n1n deF •r Sivn!i-1'~rznruo1 [[ 

Obi. E1npr. inttirieur a > 1933 Er-

Q7 -
~5 -
I0.60 

gani) 9â 
Emprunt Intérieur a;j. 

') 875 4 Ohl. Dntte Tnr1p1e 7 111 ) 1113:11·r 

~ tranche . 

1 
ùhligations \11 •011e au coin 1tant 
At atolir. l et l l 

Anatolie scrips 

41 5() 

4) 

19 60 

CHEQUES 

-
Lontlres 6 J. 
New-York 1) 7ill0 
Pari~ 28 603 
Alilan 15 1012 
BruxelleR 1. i046 
Athène• S7 72 
Gen~ve 3.~863 

Sofia 65 iJOS 
Amsterifa1n 4396 
Prague n s1:1 
Madrid 13 G 
Berlin 1 9'70 
Varsovie 4.21:34 
BudapPtit 4.7554 
Bucare1u lù6.87 
Belgrad1! 31 Uiil8 
Yokob.ama. 2.1;;;4 
Stockholm 3.113) 
Moscou 2J 7175 

f.: 
T .-RIF O' ABONN~ 

• 

Turquie 1 Etranger· 

Lt<tlil 

l au 1 ~.vU 1 .... 
6 moii:, 7.- 6 Ill . AM 

.; lHC 18 l - J u ',o 
\.:-- ".,} 

Ménagères t 
La saison est venue de préparer 

des sirops et des confitures. Retrous­
sez vos manches, et à l'œavre 1. .. 

L' Association nationale de l'Econo­
mie et l'Epargne. 

~ous prions 108 co res.ioutlants 

éventuels de n'écrire que sur u11 

seul côté de la feulle. 
M. Eekeuazi, S. Eymour, F. Heiduù, rane, puis le brelan fait de grice et 
L. Pereese, et 1.\1. G · G i li 11 pie, e te e te. rl A de x t éri t9 " gambes t re ,, d 'Ira, de 11!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!"!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!\!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!!..,'"!!'!!!!!!!"!"'!~!!""""!!!!!!!!!'!!"!!!!JJ 
remplireut toute cette première partie Choun et de Katoucha. 
du programme avec une verve et un 
entrain bien dignes de leur âge et un 
art à travers lequel transparaissait le 
travail de l'excellent prole•seur qui 
leur avait si minutieu~em~nl el si pnr· 
failement bien enseigu4 la chorPgra 
phie. 

Et dans le Divertissement qui suivit. 
l'adorable Mlle L. Srhcrnu,ao, les e -
piègles, mutines et d~lurées .1. et A 
Gillespie, l'extraordinaire E. ~unns· 
soff et l'étonnant :'IL G. Copello fu· 
rent tous à la hauteur de leur lourde 
tâche. 

Mais il n'est que ju te de ralever 
la dextêri\6 que déploya dans son uu 
m~ro, la petite L. Armand, une déli· 
cieuse entant très douée pour la dAuRe 
et à laquelle est réservé un brillant 
avenir. 

Et toutes ces gracieuRes enfants 
dressées •ur la pointe de leurs orteils 
qu'enveloppait un simple tissu rose, '1 

dansèrent et tournoyèrent à l'i11fini. 
C'étnit ratissant et ce divorllsse­

ment cbor~graphique se dé•elop- 1 
pant faisait apparaîlre sur seène les 1 
Mlicieuses eufants que sout : Mesde- i 
moi•olles Camua1rnr, Jllrkson, quo J 
~herchait à mât •r en vai11 le dan,Pur 
Copello, en fronçant les sourcils; elle•. 
insouciantes, dansaient folàlremout 
esquissant des arabesques qu'ou eut 
dit a~riennes et fantaisiste•, mais qui 
n'en élaieut pas moius bJseeô toujours 
•ur les règles immuab!es rie l'art de 
T~rpsichore que sait inculquer avec 
tant de science et de savoir, à ses élè­
ve•, leur renomm6 profe•seur. Une 
valse érotique donsée à ravir par Mlle 

Pour notre part nous regretl:1mes Nauassoff et M.Copello plut beaucoup 
b~aucoup qu'une malencontreu•e in- au public. 

• 

-.. 

disposition nous ait privés du plaisir! C'est par le Chant final qu'.,xhale 
de revoir danser l'excellente élève f le Cygae avec son dernier soupir -
qu'est ~Ule S. Fenmen, et notamment el que Mlle Nanassoff rendit à sou-

La cour de la. mosquée Selimiye à Edirne où est 
le musée ethnographique 

installé 

·-

bule. D'abord nous gardâmes le si- - Je l'avais déjà revu ... Tu ne saie dail des rayons qui donnaienl à 
lence._ et, à chaque instant, nous nous peut-être pa~ 1 J'y suis venue, aux l'ombre une v1brat1ou hallucinante. 
tourrnons ensemble l'un vera l'autrl, Lilas, l'autre fois. Les échos foud•ient eu une monotonie 
pour nou~ regarder. Elle me parais- Elle ne put retenir un soupir. :\lais sourde el continue les voix sonores 
sait vraiment 11ouveffe ; mon attention aussitôt, comme pour dissiper le nua- de jetR d'eau. Toutes ces apparences 
s'arrêtait sur des minuties, s'en préoc- ge que ces paroles avaient mis entre exaltaient mon esprit hors du monde 
eu pait: un pe'it signe à peine visi- nous, comme pour ~'ôter de la bou- réel. 
ble sur la pAau, une pellre fossette à che une amertume, elle se pencha VE"rs Nous allâmes vers la maison sans 
la lèyre inft'rieure, la courbure des l'un des denx robinets, bul quelques parler. l\lon désir était dev~nu si iu­
cils, ~ne veine à la tempe, l'ombre qui gorgées, et, se redre.sanl, fit le geste tense, la vision de l'événement pro­
cerna1t les yeux, le lobe inf111ime11t de me demander un baiser. Elle avait chain ravissait mon âme dans un 
délie.tt de l'oreille. Le signe brun sur le menton mouillé el les lèvres frai· tourbillon de joie si haute, le batte­
le cou était à peine cacbé par le bord 1 ches. Tous les deux, sans rien dire, ment de mes artères étais si violent 
de la dentelle; à chaque mouvem•nt nous décidâmes dans cette étreinte de que je pensai : cEst ce le délire? Je 
de tête queJuliane faisait, on le voyait hâler l'événement désormais néces•ai-,n'a1 point éprouvé cela la première 
appl!raîtrf! ou_ di.sp_aitre, et _cette petite jre, le :approchement .suprême que nuit, lorsque j'ai mis le pied sur le 
parltculanté irritait mon tmpaltence. réclamatenl toutes les fibres de nos seuil de la chambre nuptiale ... • Deux 
J'étais enivr~, et pourtant j'étais luci- êtres. Quand nous nous dégageâme~, ou trois fois, je fu• assailli d'un Pm· 
de. J'entendais les cris de" hiroudel- nos yeux . r~pétèrent la ~ême_ pro- portement •auvage, comme d'un accès 
les IJlus nombreuses, le clapotement me•se enivrante. Et comb:eu tl fut soudain de folie, et c'ti•t prod'ge que 
des 1ets d'eau dans le basin \oui pro- extraordinaire, le sentiment qu'expd-lj'aie pu m« contenir, tant étaiL grand 
che. J'avais la sensation quo la vie ma la phy,ionomie de Juhane ! Mais mon besoiu physique de reprendre 
courait, que le temps fuyait. Et ce alors je ne ie compris point. Plus ta1 d poes~"sion de cette femme. 
soleil, el ces fleurs, et ce> parfum•, seulement, pendant les heures qui ~ui- En elltJ a•Psi la crise devait ètre de­
et ces brnilP, el toute c~tte all~gros- virent, il me devint intelligible : lor•-. venue indUpportable; car elle s'arrêta 
se étalée du prmtemps, m'111spirèrent que je HUS qu'une image de mort f'll I eu soupirant : 
p~ur . la t:oisième fois un oentiment une image de volupté avaient en même - Oh ! mou Dieu, mon Dieu ! C'est 
d anxiété mexp!icable. temps enivré la pauvre créature, et l lrop ! 
. - Mou saulo! s'écria Juliana en ar- qu'en s'a~ando11na11~ au_x langueurs Suffocante, oppressée, elle me prit 

nvant près rlu bassin; et elle cessa de sa chair elle avait fait un vœu fu. une main et la mit sur son cœur. 
de H'appuyer sur moi olle marcha nèbre. Je vois comme si je l'avais de· 1 - ~ells, dit-elle. 
plus viti>. Regarde, regarde comme vant les yeux, je verrai toujours ce Je sentis moins les battements de 
il 11st grand! Te rnuviens-tu Y Ce visage plein de mystère, dans l'ombre son cœur que l'élasticité de sou sein à 
n'était qu'une uranche... de ce saule qui faisait pleuvoir sur traven l'étoffe, et mes doigt9 se cour-
. Aprèsêt.re clemeur~e un instanl.pen· nous sa grande chevelure végétale.1

1
bèrPnt instinctivement pour eu~olop­

&tve, elle a1outa SUI' un ton d1ffereul, Sous le soleil, entre les longues bran· per cette rondeur connue. Je vis dans 
à voix basse ches au feuillage diaphane, l'eau dar- ' les yeux de Juliana l'iris se perdre 

1 

sou~ les paupières qui 'ab 1iss lient 
Par crainte qu'elle ne <évunolllt, j 
la soutins; pctifi je l'nutraî.tai, la portail 
presque ju•qu'au C'yprils, jusqu'à un 
banc où nous nous assîmes, exténués 
tous le• deux. 

La mai•on se dre•s~it devant nous 
comme dans un rèrn. 

Elle dit, eu appuyant sa tùte sur 
mon épaule: 

- Ah ! T~llio, quelle cho;ie terri 
ble ! Te cro,s-tu point, toi aussi. que 
nous pourrions et1 mourir ~ 

Elle ajouta, grave, 11 'une voix qu 
semblait venir de je ne sais quelles 
profondeurs de son être : 

- Veux-tu que nou;i mourions Y ~ 
J'eus un fris"ûn iltru IJ:ltl qm me rc· 

véla que ces parole@ exnr matent un 
sentiment ex\raordinatrt'. peut·Mre e 
même sentiment qui lui avait tr11u ~1 · 
guré if'I visage souq le sa ile, nrèS .1 ·• 
treinte, après la muettu ru•u ut1n!l 
Mais, cette foi• encore, j~ ue. uo su~ 
pas comprendre. Jo comµri' seul 111 9 ~8 
que nous étiou·i toua le.i deux µosséd s· 
d'ane,;;orte de ùéJiee el que •1ou• re 
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